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'   LA    PETITE   ^ 

f    MAISON    f 

LA  Petite  .Maison  est  la  dernicre  nouveauté 
représentée  à  l'Ofèra-Comiquc  C'est  une 
œuvre  gaie  et  de  tradition  bien  française  qui 
a  pour  auteurs  MM.  Alexandre  Bisson  et  Georaes 
Docquois:  la  musique  est  dt  MA\'illiam  Chaumet. 
la  Petite  Maison  a  été  accueillis  avec  faveur  i 
par  la  presse  et  a  terminé  aimablement  la  saison 

de  l'Opéra-Comique.  \ 

C  ÉTAIT  il  y  a  deux  ans.  .N\.  Albert  Carre 
cherchait  un  ouvrafie  gai.  Il  était  hanté 
par  l'idée  que  son  théâtre,  à  côlé  d'œuvres 
lyriques  très  solides  et  d'une  musicalité  un  peu 
ardue,  devait  offrir  des  ouvrages  aimables  et 
rappelant  l'ancien  opéra  comique.  Il  demanda  donc 
un  livret  à  .M.  Bisson.  II  ne  pouvait  s'adresser 
mieux.  Quel  auteur  est  plus  fécond  en  inventions  scéniques 
amusantes,  en  coups  de  théâtre  inattendus  que  .M.  Alexandre 
Bisson  dont  les  vaudevilles  sont  universellement  célèbres  ? 

.M.  Bisson  accepta  donc  la  tâche  sans  trop  savoir  à  ce 
moment  ce  que  pouvait  bien  être  ce  livret.  II  lui  prit  alors 
fantaisie  de  fouiller  dans  des  mémoires  du  xviii"'  siècle  et  voici 
ce  qu'il  trouva  dans  un  volume  de  Duclos,  intitulé  :  Con/èss:'ons 
d'un  roué  de  la  Recense: 

«  Le  Roi  (Louis  XIV')  en  vieillissant,  se  tourna  du  côté  de  la  dévotion  et, 
dans  l'instant,  toute  la  cour  devint  dévote  ou  parut  l'être.  .Après  sa  mort,  le 
tableau  changea  totalement  et.  sous  la  Régence,  on  fut  dispensé  de  1  hypocrisie. 

«  Le  petit  nombre  de  ceux  qui  étaient  véritablement  vertueux  restèrent  tels 
qu'ils  étaient;  et  ceux  qui  avaient  joué  la  vertu  devinrent,  en  l'abandonnant. 
plus  honnêtes  gens  qu'ils  n'avaient  été.  puisqu'ils  cessèrent  d'être  hypocrites. 
Plusieurs  furent  aussi  faux  dans  le  libertinage  qu'ils  l'avaient  été  dans  la 
dévotion  et  crurent  faire  leur  cour  en  se  livrant  aux  plaisirs.  » 

Pour  vous,  pour  moi  qui  ne  sommes  pas  vaudevillistes,  ce  passage  n'évo- 
que nullement  tout  un  suiet  de  pièce  et  ne  nous  paraît  pas  devoir  fournir  trois 
actes.  II  faut  croire  que  nou-  n'entendons  rien  au  théâtre  car.  dès  qu'il  eut  vu 

cela.  M.  .Alexandre  Bisson  déclara  v>      ■     .  j    i-     i  .  r 

r-      ,  ,.  ,  .,         -,  Un  vient  de  are  le  court  Iragment 

tenirsonhvret.bnreahté.iltenaitle  .    ,  ■     i       ;>  ,-, 

,     ,      ,      .  qui  donna  naissance   a   La    I  elile 

milieu  ou  évoluaient   ses   person-  '     .  ...  ... 

,,.,    ■  Maison,  voici   la    pièce  que  linge- 

nages,    ce  qui  est    de|a   beaucoup.  •      •»■  j  .  .         .• 

,,  ,     .  .  \,     ,,-ii-  niosite  des  auteurs  sut  en  tirer  : 

H  en  parla  a  son  ami.  m.   W  illiam  .,  „,  r    ^    ,         ~,       ^ 

,^,       ^  -Il  j      j  Ln   orievre    fort    honnête,    trop 

Chaumet.    a    qui    il    demanda  de  ,  •  d-  u  j  •     i 

^  .        ,  .^  ■   J-   •      •.  honnête,  nomme  Pichon.  se  désole 

faire    la     musique    et     s  adioignit  i         o-  • 

,,   ,  m     ,"  parce  que  les  atlaires  ne  vont  pas 

comme   collaborateur    Al.  Georges  "^       .  /;.  -i  ■    j-   •         -,    »,   • 

„  .  ,  ,  ■  •.     1  aussi  bien  qu  il  le  désirerait.  Mais 

Docquois.  un  de  nos  plus  spirituels  ,  ^,,  ..       ,  , 

/".  dans  son  malheur,  il  a  la  consola- 

tion d'avoir   une  femme  adorable, 
Gabrielle.  Lst-ce  bien  une  consola- 
tion? Car  un  «  roué  ».  le  chevalier  de  Fargis,  trouve 
très  à  son  goùt'Ia  jolie  .M""'  Pichon  et  ne  craint  pas 
de  le  lui  dire.  Celle-ci  lui  déclare^alors  que  tarit  que 
son  mari  lui  restera  fidèle,  elle  n'aura  pas  de  raisons 
pour  ne  pas  demeurer  la  plus  vertueuse  des  épouses. 
Le   chevalier  de  Fargis  imagine   un    plan  qu'il 
considère  comme  miraculeux.  II  persuade  à  Pichon 
que,  si  son  commerce  n'est  pas  plus  brillant,  c'est 
qu'il  est  trop  vertueux.   Le  Régent  n'aime  pas  les 
gens   austères   et    il    accorderait    certainement    sa 
clientèle  à  Pichon  si  celui-ci  se  décidait  à  faire  un  peu  la  fête. 
Alors,  poussant  sa  complaisance  jusqu'au  bout,  il  l'invite  à 
venir  souper  et  jouer  au    pharaon  dans  sa   «  petite  maison  », 
ce   qui  était  quelque  chose  comme  une  garçonnière  d'aujour- 
d'hui. Pichon   accepte,   se  grise  et   fait  la  cour  à    une   jeuue 
femme  masquée   qu'il   prend   pour  une  favorite   du  Régent  et 
qui  n  est  autre  que  sa  femme. 


La  chose  aurait  pas  mal  lini:  tout  se  termine  cependant 
bien  et  les  deux  époux  s'en  vont  aussi  unis  qu'auparavant. 

L'aventure  est  en  somme  fort  simple  et  elle  est  contée  simplement  sur 
une  jolie  musique  souriante  et  vive.  Les  complications  harmoniques  nu  se 
concevraient  nullement  sur  un  sujet  aussi  léger  et  c'eût  été  de  la  pure 
pédanterie  et  un  contre-sens  impardonnable  que  de  vouloir  alourdir  par  une 
mélodie  difficile  et  une  orchestration  lourde,  la  menue  historiette.  M.  William 
Chaumet  a  donc  sagement  fait  de  s'en  tenir  aux  traditions  et  d'écrire  cet 
opéra-comique,  qui  comprend  des  ■>  parlés  ",  des  chœurs  et  des  «  airs  n.  traités 
avec  clarté  et  aisance. 

^\.  Chaumet  est  peu  connu  du  grand  public,  il  a  déjà  derrière  lui  cepen- 
dant un    bagage  considérable.    Lauréat  des    pre«niers   concours   Crescent,  il 

obtint  aussi  le  prix  Rossini  et  don- 


na en  i^-]2  au  I  héeître-l  .ynque 
le  Pèche  de  Gèronle.  \'iennent  en- 
suite :  /iéa,  ballet  (Bordeaux  187  î), 
Baihyle  (Opéra-Comique,  Paris 
1877,)  Mam'zelle  Piouptou,  Porte 
Saint-Martin  (1889),  puis  de  nom- 
breuses pièces  symphoniques,  llc- 
ro.ic,  poème  dramatique,  Lever  de 
Soleil,  pièce  symphonique  et  Pa- 
tria.  poème  lyrique  exécutés  toutes 

.M.  hugere  (t^iehon),  M.  Uelvoye 
(Dominique),  Clément  (Fargis),  M""  Marguerite 
Carré  (Gabrielle);  M"°  "Tiphaine,  M"°  Mastio  (Flo- 
rence). Maurice   Ravidat 


deux  aux  Concerts-Lamoureux  en 
i8goet  i89i,un  poème  évangélique, 
le  Pardon,  etc.,  etc.  C'est  un  excel- 
lent musicien,  de  haute  culture 
classique  et  d'inspiration  fraîche. 
Cette  pièce  aimable,  gaie,  sans 
prétention,  est  jouée  avec  verve, 
esprit  et  entrain  par  les  meilleurs 
artistes   de  M.    Albert  Carré;  par 
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Vi  .  \e  legrandfinan  . 


à 


'H'  y  y  r 


^-MJ-^ 


Vi  .  velej^randfi.nan. 


cier! 
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vrai        sor    .      cier!      Car    il        sau .  ve  la     lie  .  oen.ce     H!t     la       Fran 
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f H 


i 


MP  P  PP IP  "^ 
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Il     .     nan 


fi     .      nan     .      cier        Ksi  ui 
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gg^ 


j'  I      ^p  •>  V'P^  P  fP  I  p  p-  f^g^^ 


E^ 


-di     .      ne!..         Mais    ciois-(u       qu'il     soit  bien  prudent 


^/-       .     ('^ 


II,-  piTM.I   Ir    b.l^     et 


court  U'f;.;ifuu.iit  %er-  le  fond.  AiifiHn™l  G^ibriell^  à  l:i  .«nlun.nli',  tlle 


te   etreviiMit   ;i   |i:is    nijstci'ieux) 

CLAUDINE     ^  r\ 


Ê 


(;,>..  un.  o,.,.(iu„  o,mn,,,0 


rail. 


^'l'i      f  p-p,ir~'p?#^^ 


no   .    Ire  mai.  très  -   se  qui  revient    de  la 

rail. 


h- 


rik  ;n„„    en.,,.  /..      .        .  N    GAhRIELLE 


b"  J      jljrTT 


^^^ï3Si^^ 


mes.      .  *e.g  j,,|„py  sc-Lcrzando 


biles ànion mari  dedescendreunins 


tant . 

DOMINIQUE        <j,/  libitum    (pres,/i,f  parlé) 


I]  est  sor.ti  ? 


W 


g 


^^^1-^uumm 


Monsieur  l*ichon    n'est  pas  i.ci       Ma.  da  .  me 


^ 


\    7    ? 


f 


T=^ 


P  '<:/!/. 


^''^'  r>  ^.P^-^^^^'^^^U^'^f^^^Ê^XJl'     P'  g 


.piiivlunjjtenijj-déjà,  Fii . -é.    pa_ré.    <o(jii?'l     en      h;i  _  bit       de     j>;al;i!., 

^   ,        K  'eyn.      .  ...  . ,  .  i .  .  .      h^       "i/ 


>f^"  ir^ 


^1=^^ 


3^  ^ï^'iiSf 


(ri lin.'  1.-,  ,l,-l,..rr;,» 

rAiiDipiic        Andann'iio 
CABKIbLLt  sii/ti>   iiiri' 


;.uf;rs.-,l,.llrll,. 


\>v  -       .  re  ! 


on  sa.  lu  .    ait        en  lui  Le  jo.ail 

eu  serrant  un  peu  le  uiou\'. 


'->■■  =fH^ 


rai  -     jeu    .    tan    _     ilo  „/  /,/,         ^ 


a  Teinpo 


Jzr^  7  'J  1 1  j^  j.  r    ;,  -^^^-^ 


^.1^ 


.  tion    .      ne  L'n   nou  .  vel    or.fèwe       au.jour. d'hui  !.. 

rai    .    len-.    tan     .     do  suivez       ^  a  Tempo 


V:,;r  cl.'T.nl  .1  .I.V.Hir.i^.,:,  i  I  .•:,,,.■(.■    ,-,.nllv   I:,  poil.-) 

DOMINl(tl'E  ^         pp 


^^m 


-h'  l'P   p  p    p  T  « 


Voi.ci   Monsieur!  que 


I  -      -  le        pâ  .  leur!.. 


GAliKIELLE 


# 


' -^ • ' 


'■^^ 


^ 


*;      S 


$ 


Ah!   mon  Dieu! 


^^ 


•7        X 


PICHON 
P 


■H'  1  "P  y  h-^4WT\  iv  y  Tj    p-  p  I B  >  ' 


fx..-^-^ 


Ah!    mon  Dieu! 

(,|-,M„.>„ixl,.l,t^,(,.) 


-iT^ 


î 


Ma  fenmie!..     mes  ami  s!.. 


^ 


perdu,      tout      est     pei-.du 

do:minioie     / 


Ie^ 


o. 


^^=^ 


:^ 


Ah!   monhieu! 


f 


5 


-^-f- 


^ 


^: 


^ 


^ 


ï^ 


RÈ 


* 


P  r  Frp^ 


dech 


ez...         son 


Al.tes.se..  Quel         coiip  in.jit-ten.dii!      .le 


Ô(j 


n  y  siir.vi.viai  pas 


^ 


Tout    est     per.  du 

D0MINIC>11E        (.|-.M..y.,ix  ,,l,.unm-l,..u,.) 


^i  p  r  p  > 


^-^- 


Monbonmai .  tre! 


f 


^ 


(i,i.„i) 
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CAliKIEL 


, „  a    Tempo 


„„  <■)■■},  f    ■r;>rT 


;;^-  -       ^  Àj  I- 1  j^ 


H  tiiacere 


na.con.te  -   nous  ! 


ra.       .ge! 

a    Tempo 


J  = 


96 


â 


^ 


^^^P 


^^5 


i 


s 


^ 


P 


/O 


T-T 


•^    f^  K  ^  >     K.  ^  t.    K  "^ 


f 


W4rë' 


# 


•p 


CAKRiELLE        /> 


^^ 


S        •/ 


CLAUDINE 


r^^  il  l'i  j  ,  h-T 


î^i 


PIf.HON     (s,.    lf»aHl    et   ,rnu.  >oi,   l„--^il.-.u(e) 


Re_prenez     ha  .  lei  .    ne! 


^i'  r     P-   ^^^    ^  ?filB  tii 


î 


.l'entre   an      Pa  .  lais...  J'e'.touf.ie! 


^"^Tli 


(..b,  =z# 


l"eaii  vi   .   te! 

DOMIMÇUE     f,.>.„.„,t  M„ 


^^ 


^ 


|.lit   <l' m.'Mii  h.'ii.l.l.nM") 


Voi  -  ci  ! 


m 


^ 


ï/^^ 


p  /'•.'/.'/. 


^ 


<^»4.J|JJJ'  -• 


chambre     é  .  taif       plei.ne...  Da.mes,SeLgneurs,      en     <ra  la       la... 


Et     ro.di.eiix       Cor.  bin,        mon      ri  .  va 


^ 


^^ 


^ 


^ 


P^m 


^ 


•/ 


^ 


r_p_g_g_p^^pp-p  »  r  ^'  I V    '<^^4^ 


nant  ensesmainstropé  -  troi.tes    In     mon.ceau      d'e'crins  et  de     boi     -     tes!. 
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fub. 


^ 


"i/: 


^=^ 


Il   me   re  .  garde  en   ri  .  ca  .  nant, 


^^ 


Me       toi.   se        d'un   air     ou  _  tra    _    géant. 


Pich 


Et  pé  .    ne  .    tie  chez       le     Ré.,  gent  !  Et      peu  de  temps  a 


Piib. 


.près, sous  mes  regards  a  .    vi.des,  Le    co.  quin      resort, lesmains 

Pi  II  leûlo 


C'est      affreux!  y 


.  coit        toute  la     cour, 


ht.    moi, je    me  inor.fonds! 

poco  pall 


41 


ModtTillo 


{Lef  noUf  «'  r/ff  df  sv/.  d\,r,^  voir  il''  gorge  et  criariie) 


Foi         de      Ré.  sent,         "Cor  .  bin  m'a      pri-        tout  mon        nr 


47, 


m 


ritcu 


piii  lento 


;i  iiiiicfrf 


^-l'^^-t^-H^fyT  r  F  v'^uL^4-^ 


-Kent!"Ah!  .-ih!  ah!       ah!      Et  foui  le  monde    rit!.. Ah!    ah!    ah!        ah!    ()iii,loiit  lemonde 
;<_         =-    rilfii.  siii\07.  l'i'"   •''"•" 


3  3 


rilcn.         »if 


Ti'ini 


i-^TT-i ^ '-^ — rt^ F — f  1*.    I  ^f>     1» ■ ^ — I— # m  m  0 


rit!, 
rileii . 


Et 


^m 


m 


moi  de  ma  dis  .  Kra  -  ce 

Tempo 


Hon  .  teiix. 


dés 


>pe 


..n       rJ^ 


É^mÈ 


Ta — é  1       4 


Î-T      '  P 


^         P 


^ 


^ 


^^ 


.«        i 


Ti    ^  ^ 


.!>?  jrfîJ 


S^E^ 


CAKRIELLE   Tl.'  .•.ms„i.,n() 


!]*    f 


tk'i 


^ 


ma. 


1  I  =fp  W7 


f 


Duiui.ni  .  que! 
DOMINIQUE    (->n-^:",u.uU f/-^ 


E.  conte-moi! 


pf 


^ 


111 


•^     g  ^^=^ 


1^ 


Mon.  sieur  ! 


.l'é    .    cou. te! 


-7         X 


^^T" 


S('<'. 


^ïi^ 


P 


» 


/ 


y     i^ 


rx/co      (irrt'frrrilHfo 


pticii      iirrt'/rrfilitlo  a  f. 


Pi<'h. 


voirqiielle  somme  Cor.  bin  reçut  du  Ité  .  gent, 


ce  ma  .tin. 


^* 


Mf 


É 


O 


^3E 


ffe^ff^ 


A 


TT^ 


<^ 


DOM 


^ 


INIOrE    GlVn  .ir  s„rriv;,nl  ) 


•  I     ^ 


EEÉ 


^=M^ 


^ 


*=* 


Sa     ser  .     v;m     .      te.         par.  bleu!. 


:M: 


i 


^ 


i 


•r     :l 


•7      2g- 


f^ 
^ 


,Ie         l'ai    fort   bien    con 


h  •/    X 


^ 
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CLAUDINE 

nf 


a  Tempo 


PICHON       mf 


CLAUDINE  (à  part)     7»/'W/- 


(elle  ^(>rt  nu 
fond.?!  piuu'hc) 


Moi .     je      fi 


-# — r 
le,  rue        Qiiincam  -  poix! 


î*  /''.'/.'/ 


4(> 


GABÈilF.LLF.    PIC  110  S 


ê 


Aiidantino  moderato 


CABRI  ELLE     P 


?^5 


r'M^J_^.jaa 


t^^ 


Andantiuo  moderato  (J=84) 


l'uurqiiûi    désespé.rer ainsi?.. 


''^^■W'  " 


crvac.    — = —  ~    p  siibilo     

Dure   .Miijourcl'hui,     de.    main,  ri.  eu     .     se!  Quand  poiirncus 


Dure   .Miijourd'hui,     de  .    main,  ri.  eu     .     se!  Quand  poiirncus elle 


est       "é.  néreu  -  '■?. 


P 


Fêfons-la!       mais. 


I 


moquons-nous  d'elle  ans 


^ 


è: 


^i  ^  'ig  =¥ 


-^^^ 


-'f-^ 


% 


suivez 


P.  i<'n;i- 


mê^ 


■0-    r^ 


-?— ^ 


;t  •?  ^K~^?— ^ 


^'W  f)  •?    ^ 


Stesso  tempo 


pjCHQI^apiacere^ 


m    M      ,  ij 


5¥5 


^^ 


De  ma  de. marche     jnopportu.ne         lu 
Stesso  tempo 


"-^^ 


^^"iM^^^-^ 


^?^=^ 


^ 


f 


|4-'^^'N^tf'ij'' 


s,  -"   s 


^m 


w 


^ 


^^=^ 


jC •     * 


w::^pppf^f;^M^'MLJt 


ê 


rail. 

H 

m  »  m  m 


rjill.molto. 


i 


^  K     i^  |,^  p  k_p  7  ;y 


sais  quelleef't  la  raison! . 

-à- 


Je     tremble  que  la  fort  11  .  ne  Dé  .  ser.  te  notre  maison      Si      je 


h^  "VU'Ki 


^ 


^^ 


rail.      cc//a  tore 


r> 


^^m 


*-r^t 


É 


i 


#.4   ♦ 


^^ 


« 


r> 


m 


'iF  7      X 


Andnnte 

rin/ce 


^ 


W 


'■>il'  1^         f  p  P  M I     P  i=tM^  I  r     Ci 


É 


^ 


veux  qu'eLlenoussou  .  ri     .     e, 

Andante  _ 


4^^-^^-^.^ 


'*  *    —jg 


Qu'el  -  le    res   .    te  sous  no  .      .  tre 


^ 


^ 


^^=^ 


f 


?=^=:i 


g  é'°'i     j^    ^^^    ^     ^^    ^^^  ^  ^ 


poco   riten. 


piii  lento 


f  f.iir-^^^^ 


^ 


^^ 


9^^^  r     r, 


^£? 


^¥=1= 


toit,  Ce  n'est  pas  pour  moi,  

piii  li'iito. 


ma      ché.ri    .     e,  Mais,  pour 


rsprcssiro 
(*)   Voir    l:i    vailaiilB,;.    la   fi»    J-    h    p:M-lHi.,ii,  («t;.-    288 


4S 


Adiisrio 


CAKRIELLE     pi?"'^"^^ 


t 


loi,      rien  que  pour  toi  !.. 

Adagio 


i 


:.  Tempo  j^,,,        , 


^ 


5^2^ 


^ 


^^ 


r  ^ti^Tf-r 


j 


VÂ^ 


'>K/r'p;i 


P  '''f/a- 


iSzrzîs 


^ 


^ 0- 


0   \      Y  rz. 


"?— »- 


ÊÊÈ^ 


r^^ 


^^ 


f^ 


peux  cesser  tes  plain  .  tes 


Kf  quitter  ce      front       sou.cieux!.. 


5¥1 


p-^/n;^ 


lit- 


'  'lX^'O-^ 


# 


Meno 


Tempo 


a 


^ 


^ 


Je    ris de  te 


S 


-  poro  ff  3 ^=-    pp 


7=-t 


m 


=^=^ 


^ 


^^=^ 


-^  y  ^  \>-v 


t 


las!      je    serai     bientôt   vieux,  

Meno  inosso poro  riten 


^^ 


•JT^  ^  J'  *> 


Kt      je  crains... 

a  Tempo    I^Ç^ï^ 


*^ 


§S 


pofo  s/' 


;. 


I 


^=1= 


-^r^^ 


^^^=x^ 


•^■•^ 


iu 


(:t\fr  mil-  eiTirhnst'  iiITpi'(iiimikc) 
U-H. 


PICHON  P     3      LL 


.le  levoismagnifi   .   que!       ^^   . 


W-^s^rgpT       P^ 


^-^^'•pr  m 


Mais  l'avenir?. 


Si  leconimeroe  (om  .  beV 


rail,    poco    a     poeo  rail,   iiiolto 


IJUJJJ'^^J-.'^  ir   r   r   r   ir^^ 


Nous  nous repo. serons 


Nous nous    dor_      .  lo    .    te  .   rons. 

rail,     poeo    a     poco  rail,   inolto 


(1 


^m 


m^^ 


jf2jT}!^.J7J 


^  m.F^iî^ 


r=f= 


r-r   r-r 


r-r  T 


s 


-^^ 


~i 


r-T   r-f   ir-^r  ïf 


f--r   r^r 


Tempo 


a  piaoere 


4sè 


b.  :vCte 


ë 


^^-E?^4i^^^^!4J^^ 


-^^^ 


Pour    chi.mé.ri   .que!  No.is  en  au. rons' toujours     as  .  sezl 


m 


—h 


-P  r  r  f-T" 


5t 


=^=s= 


Je        ne  suis  pas     d'o.pu  .  len    .  te    fa.mil     .    le  Ma  pauvre  dot 


i!'  ..j  n  F=^ 


^^ 


^ 


1    VS»   I  ■, 


pp  I, 


V'^IYT'  Lf  ^é 


^^S 


0M       0 


V  >  y  Ff-y-^ 


::3r^ 


de      jeune  fil   .  le 


Ktaitbien    min  _  ce,     (u  le     sais!. 


PlflRON 


m 


s 


X       *?   é 


Ta 


^ 


,ij^  ^  Vii!'{L 


^^ 


a^iA 


i^^^vS^i 


f« 


1? 


pp 


Vf^^W^ 


,^. 


7^^ 


^ 


_5^ 


^' 


Ë 


jrâ   .  ce,  ta   pu    .    re  jeu.  nés  .  se,  Ton   sou.  ri     .    re    dé.ti.     .     .ci. 


^^rr-"^-*.^  h^K^ 


^fâ 


f^t  1^'  > 


-^4-fr^ 


^3 


^ 


l^ 


"j^   i  >  ^^i   i  >  j^j.^  ^  ,.^  ^ 


i 


âf^^    F^  ^  p'^ 


Poco  [)iù  lento 
P: 


i 


?=^iff=S 


^ 


^ 


î^ g  7    JÇ 


eu\, Ta  fiaiche     voix.  tes      jo.lis    yeux, Voi. 


^w 


^m 


R=F^ 


^ 


j  ^^  f  : 


^^ 


^^ 


$ 


if   ï^  f» — ^ 


VI      ^M 


i») 


\..ir    I:,    varl:iiil>'.  ;'i     lu     I':»    .!.■     I..    |inlitin,r,  (i!i(;.'    i8H 


."ià 


GABRIELIE 


$ 


^ 


^m 


a  Tempo 


^^ 


=^=^ 


fait. 


mes    a.  dieux 


^m 


âiâ 


au        printemps! 

a  Tempo 


"  '  iU-'  *  4 


r'î»  0 


f=^ 


L^'-^-^  UJ 


^i^ 


g 


NHi^T 


i 


cJ-^  é^g 


r 


f 


7x0 


#H^Jv'r~FFi^'^'J'^J'r~p 


.niour  ne  vieillit  pas! C'est    un  printemps cpii  du   -    re! 


^ 


Pv>PP 


Mais.,     si  je  meurs... 


^m 


% 


t^fi 


w 


âE^ 


m 


.m^ 


dJj  d^ 


If 


^ 


i#^ 


[^^     •    ^ 


T=^ 


f^^^ 


t^' 


(irmio  voix  iliuï rol;mtf  de  vieille  femiiiL') 


fT^M±r:r^ 


(voix   nriliiiairo) 


(voix  chevrotmiti.') 


La  chose  est     sii    .    re! 


in.  si    que  Phi  lé.  mon       et  Beau 


^.      dans  le  temps, iNoiis       vi     .    vrons,     tous  deux, 
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i 


très 


temps 


f    > 


: ^ 


t     T 


f 


(,:,;,„..„,] 


|)oc«  nleu. 


^rf-p ,  t    >iJ'  ii,J-  J' J-.  Jii'^ t, p--p^ ç     p-  pY~c, 


bof  .    le! 


t^i-^rji^ 


V     crain.dre  le  maiht'iir,      trop  son.  veiil         un    lapp»-!   _    k 

s 


É 


is* 


ngp  r  p^jp' 


C^     f''Î4' 


^^ 


^^ 


1 


ail.  iiiolto  a  TtMUiio 


^ 


I 


é 


Kmbras.pe-moi!! 
-li^''''''       rail,  niolto  a  Tem|io 


rfEÈEEÈl 


J  -ÇJ.'  0 


J       J  J  ^  ^.-j^ 


^ 


f 


5=  Si 


r-T 


mfesprcs. 


M.D. 


i'J' 


^*^  h- 


û^a^ô^ 


"^t^ 


^^    7      JL 


=^^=^ 


PP 


"/. 


-■■h.[^     I  7 


M^ 


psiiliitii 


^^m 


^^m 


££> I       7g 


fc^s 


Ah!        chère  fem  -  me  Grâce  à  toi,  je  renais,         j^iàce  h  (oi,       je  reprends  cor'fi. 


rail,  c  dini.  molto 


i 


m 


^ 


Promets-moi     de  ne    plus       désespé.rer  am. 


/ 


m 


a 


y  •?  t     '^'ip  I  p  7   y 


^ 


rail,  e    dim.  molto 


p-3 


Trt.v|JJjJ^JJjJ.4JJjJ^.^ 


f^ 


7    i 


r- 


f^ 


~/-7        TA. 


J^ 


^ 


*r    ■    7     ^>:^¥^ 


^ 


(.Pichon  tient  sa  feainie   étroitcmetit  embrassée  ) 


=^=^ 


-Si! 
molto   piîi    k-uto 


rail,    c    smorzaiiilo 


^U'  jj]j>/pn 


^^ 


îj-nni 


j^j  ;t3pi 


vvp 


^^ 


^^1 


^-^p^ 


^r"^ 


'.  m\  m 


(  à   peine  enfendu) 


(^^^ 


^=?= 


^ 
f 


-VHg- 


^^ 


r^ 


;  "  j  " 


on  parle 


^^=W^ 
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(RÉPLIOUE) 

FLORENCE:   Ah!..  Chevalier!!! 
FARCIS:    Ah!..   Florence!!! 

Largaaieiito_  récit 

FLORENCE 

(aveï  une   ioleiiuiti'  lomiilii»") 


Fl.OREXCB.   PARGIS 


^  i^  ?^i^jxr^p  ^  i^ ir^^i^\j-j 


^5 


fc 


•   *  » 


Te\oi.làdonc     venu,       moment  i.né.vi    .  ta    .  ble,  Où  vont      se   sé.pa. 
Largameiite 


É  '   m'  ë 


.rer  deux    amants   trop  heiLreux, 

F.ARGIS mf 


Vic.ti  .  mes  de  la     loi       qui  frappe,!  .  ne.xo 


poco    rilen. 


.  ra  .  ble,     L 


poux et  le^    a  .  mou.reux! 

poco  riten. 


5S 


Allegretto    nioderatofJ=  58) 


.)e  me  souviens  du       jour        où      ta       g.A      .      ce        pi   .  quan  .  te 


pnco    sf 


59 


^       y 


I  l'oco  pin   mosso 


V  {'■!/!) 


(Ul 


n  Tempo 

FLORENCE 

p  legy.  cresc.  poco  a  poco 


^^^ — ^^^  r    7  p  ^    I  •'  ^É/'g  F  'u^ 


Saif-on  jamais 

a  Tempo 


pourquoi,        comment 


La .  luour  vient.. et  rainoui>Va 


i 


i 


fe 


^ 


^^ 


p  /ejj.  rreitc,  poco  a  poco 

A 


:»/ 


fe 


''h    \)    •?  *^   P    "^   ^  r  P    "y   7  p     •?  7 


i 


7       7 


poco  Titfn. 


a  Tempo 
P  /*'.'///.  crssc  povo  a  poro 


"if 


^^m 


riten.  ad  lib.  poco  ri 


i 


^ 


^ 


* 


F=^ 


La   .   mour    vient.,  et  l'amour    s'en  .  vo    . 


.    le!  l'as. si 


poco  riten. 


ppcol  caiito 


a  Tempo 


FARCIS 
nif"  arec  heaiicoiip  lie  fantaisie 


riten.  a  Tempo 

(iii<nn.-nieiit  il.-  FloiHiit^)  „^f> 


62 


y  n 


yns/n 


u  ^5£/^^ 


«3 


a  piacere 


FLORENCE  lnuu^,u■n^.) 
P 


l^#^''  P     ^  P^ 


g 


p^^= 


Sitoncœurbat,  Par.  sis, 


^ 


i 


te=l=f 


:^ 


*=f=fL 


^^ 


rTTi>|ti 


ff 


^ 


ff 


I.D.tj»     * 


P  /rp.s  /(v/c 


'f-^-^'VU'^ 


^ 


il    ne  bat  pliisfrès     vi    .     te!  L'un  de  l'an  .  tie,  je 
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FLORENCE        rail,   a   piateie 


Tempo    1?    lin    poco    più  auirnato 

cresr.   poco     a       puni 


O'estiincol   .  lier!..  11  merappelle   .    ra  des  heu.resforJu  . 
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niolto    rail. 
FLORENCE      ,^-'^_'2' 


«8 


a    Tempo 


m 
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r-^.)     >   ^ 


4^     P     >  J  j^    ^ 


rilt'ii. 
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^È 
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(Farpi>    lui   biicsf  I  I  main  ) 


FLORENCE  (jj,,-!-') 

Silence!     voici  notre  joaillier.'. 


FARCIS  (/-.;r/e') 
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On  dirait  qu'il  est  charge*  de  rclio[ue< 
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z:^^£ïp3ti3 


9S 

J 


1^-^J  ^ 


r> 


71 


FARGIS,  FlimK.\Ct:j'ICHO.\\i,,n^   OABRIFLLE 

(|>hIm Mil'.'  (lu  Jrollf    (uitl^inl   iV.nn   ni;ijeslueu^.:iiii'nl) 
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^^^^^^^^^^^^^^ 
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=fe 


P  •'    ip   p    P  ^P-T — \^ 
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79 


^ 


poco   rail.  g 


P    1 1     1'  ''^'  F  ^^ 


f.-iit. 
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^ï 
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PICHON      /y     Mn(^nrre!... 
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/?— P 


4»  r  Pv }.  31  j^ 


o 


•y     g 


.cher 


à       la     niortf 


i 


Tempo  I". 


W^ 


r  ^ 


^  P  '''.W. 
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(!.i  coûte  cher,     ii.ne  rup.tu     .   re! 

FAKCIS  ï^; 


^T^p'p^pp^^ 


4 


^^M 


a  Tt'iiipo 


nia  -  h  le!         vousavez,  je  le  vois,  Mis  à 
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a  Tempo    Ail'' 


m 


^ 


^ 


-i  i'  n  n\i   ;  7  > 


-û 


poco  rail.  . 


U  -  ne  femme  fi  . 
a  Tempo    A 11".° 


I 


^ 


V  ^  '      p;,  ^  F  F 


^S 


-^-^^ 


.\h!  je  n'ai   pas      de       chan      .     ce! 


P  l'V.I. 


a  pi 


f-AW,:  ,lppif   .-t   iiripnlleii.H) 


V  - 


p^ 


*i.   \  -  - 


^^^^m 


Mais   qui    prou    .  \e      (]ue  votre  e'  .  poux 
a  Tempo 


Soit  im  mo- 


!■■  ^'.n  r^ 


f^ 


f 


\>    v    i 


^^ 


4, 
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a  piacere 

Ï^P(  insinuant) 


a  Teiii|io 


de     -le         de      cons  .  tan    .  ce?  i>a-t-il  pas. ..quelque -fois  échangé    desbi. 

a  Tt'iiipo     l 

J X        ^^  suive.  P/>X       J^j     ^  ^ 


(il  fait  attendre  le  mot) 

44^ 


^^^ 


P  p  p  ir    p  ^^ 


-^^-^ 


•^      X 


i 


.joux  Contre  une  ai     .   ma     .   ble ...       complai    .    san    .    ce? 


i^^ 


^ 


•7     r 


^*J 


fr^^ 


<■>•!>    f^^ 


S^ 


#0- 


■^     -7      :t 


GABRIELLE  Ci""*''<lul«-  •■•   moqueuse)  „ 


^^7^     7llp      ,H.      IP     V      P      Pllp,     p^^ 


-^^ — X- 


Qui,...      lui,...     Pichon?..  Ah!       quelle  ex.tra.va   _   gan    .  ce! 


^=^ 


1^^ 


quasî    maestoso 


(avec  une  Sftlennite   comiqut'j 


3P 


1       ? 

allai'guuiio 


Tempo  (elle    s'en    vu  eu  riaiil  ) 


h!    ah!    ah!         ah!        ^,^^y^^^^ 


P  l<'9!l- 
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ah!  voi.ci    monsieur  Pi    .    clion! 


■7      X  i 


De        ffrâ .     .  te! 


(.Air    sur.) 


/ef/f/irnsstmo  e  siiiorzando 


t^^    *         ^    i 


gLgi?r: 


É 


-*~# 

/'i' 


« 


^ 


P   ^    ^^   "^^is 


9H 


PlCHO.\,      FARGfS.      DOMIXIQUE 


REPLIQUE:    PICHON.    Dominique,  vo  dire  à  ma  femme... 
Allegro         U(l  lihitum 


CAHRIKLLE 

Gh.     ,..Mt.,„.,l..) 


A<  «umpagnimeiit 
df  Cla\t.riii 
■1(1  lihitum 


i^H  -   J  r  irrrrr  r  I rr rr^^ 


Ah! 


^ 


Allegro 


^m 


DOMINIQUE  FARCIS  PICHON 

Chut!..  Ecoutez!..    Elle  chante?..     C'e&t  la  dernière  chanson 


P  ani"^  I J 


•■■ab.  ?Sr^ 


s 


du  "  Mercure  de  France.! 

AllV  moderato         di 

j^ P. 


(PIrbuM     lliinu-    I:,   ^■h■.ul^un) 


f   -        ^J-^^f,  H'J-     JMJ    j    1 


AIIV  moderato 


^on,   je  n  i.rai  plus,  di. sait  Li   .    set   .te,       A    .    vt 


^"y^  J.    n 


f 


%=^ 


Acroniuagnenient  |  | 

;id  libitum  p    l^<ig. 


J 


r 


s 


r  r  ir    r    ri 


Ei 


f 


poco    rail. 


a   Tempo 


r.ab, 


^'  "  FR  n  r-^ 


^^ 


le  beau  Mir-tii   sous      l'or 
poco    rail. 


nieau,  l^oin 

a    Tempo 


du  ha 


(*)    Mercurt  ,tr  Frarn-e .     M.<\    1718.    Auuumi 
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sf         p  ailliilo 


i'hM.  iiiolto 


^r    ]v7^^~^^^ri^lyi^^T'^~-rTmrT-i. 


.  meau,  K. conter,     seu  . 


let-le,  l.a  plainte  in  .  dis    .     crè.te  Oe  sou  cha  .  In    . 

i'hII.  iiinito 


a    Tempo 


i 


^^^ 


^'  J'  J  .        .V 


?T?7i  j.  ;.  J    j 


"^-  (?î ^      r; 


^ 


nieim!..  .le      crains        trop  de  me  laisser 

O  a   Teiiiijo,  _ 


sur  .  prendre;  Souvent  un      ai 


^ 


m 


^ 


f=i= 


r~T 


r" 


o 


r 


i^ 


^        • 


^ 


^ 


â 


rail,    poco     a     poco 


riteu  , 


{("ix .  dre    Nous  en     fait  en 

rail,    poco     a      poco 


ten  .  dre    Hien  plus  qu'il  ne 

ritcii . 


,.  a   Tempo 
"if       I  ^ 


faut  !  I^'a  -  mou 

VICHON         mf 


<  en  mêle  et  prend  le       de'  .        .  faut! 
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Ah  !         (h 


■ne.  \a     .      lier,  c 


juand        la     fau-\ef-(e        chan     .     te, 


r>'ii  r    »r 


f  iTf  r^ 


^^—^^ 


loiit  est      en  joie 


la  mai 


f^T^^ 


-]•       j 


,H  j-J 


j i 


â^i 


5^: 


^ 


^ 


P^ 


FARCIS 


j^^igAjp,^  I  v~^r 


*== 


O. 


a  VOIX 


Ie^^ 


est  frai.che       et      'har.nian.       .te 

1 


^^ 


èM 


a     piacJ'i'e 


toi 


PICHOX,     FARGIS,     DOMI S IÇi' <■■ ,     CLACDISE   pui^   GABRtKLI.E 


AiiV    in<>d<>ra(<i 


(ChllI.liLh'    .'Ulir    V»    ('«tiniut,  |<Mr    Ir  l'nu.l  ) 


i 


CLAUDINE 

1= 


i^é 


Ah!..         Doiui.  ni.que! 
DOMINIQUE 


DOMINIOL'E    (.-.M^c  ,l.-.-,,„i,V 


r-J  ir  7 


T==^ 


r 


fCl^.irJiue     r:,it    -milLi    un   >ar    .IV.m.s) 


CLAUDINE 


P       3 


liom.  =^3 


filau. 


#=?^7r7~[^j^^=^ 


"i/-- 


heu-re..       au      plus.,     .l'ai    ga.gne. 


./;- 


l'iii    inosso 


r — f~rifaa 


pE 


quanfe  é    .     eus! 

DOMINIQUE       /■ 


^^4 


^-h^^fe-f^-^lTl.     IT^ 


^y^  -^ 


=?^ 


^bl 


Cent    cin. quanfe!. 
ft-  Più   mosso 


Bonté  di  .  vi.ne!. 


En    une 


ïgl 


^± 


ii=r 


J8 gi4 


^^ï 


*r 


ïï 


^ 

ât 


^p-|f 


û 


fe 


¥ 


(I„,,il     .l'„rg..Ml) 


103 


CLAUDINE 


«=^ 


^'  I  p  •'  ->  p  U'  •'  '      I  ->  P  M   I  p  p  ■!'  Ji 


Tciiiim    1 


Me      bien!         fol  .    trnn, 


Qui    de    nous    deux  a.vaif  r.ii 


^V^-^ 


f\:„: 


lO'i 


*    .le,-, 


-ttnr-m^^^^f^f^^^ 


0  it     . 


É 


Qiiandnouspoti.vons    deve.nir    ri  .  clie?,Gi;Hce ;i     mon  .    sieur 


m 


^m 


k 


m 


î  ?£m 


s 


i 


^^m 


i/ 


^  Pj;,  J^jT  ^^^^^  U  U  ^^^ 


^      U 


P^^ 


Plc;,g. 


(■"'■I-''- ■.■s.-A".) 


PICHON  ï/; 


H^ 


I 


\  r^ 


T^T-   g       ^-^ 


I 


t.'f-Hpk    " 


m 


% 


^ 


\\\  .  ches!  nous  le  se. rons  aussi 


-^^ r^ 


/O 


^^ 


t=^ 


^ 


É 


=i=^ 


w 


^ 


^ 


r>   g  m    W 


^g  >,  P  \)  W^ 


r>  p 


-^?-H£- 


jg  *? 


'^ 


lin      (jabri  .  el    . 

P  /'f/r/- 


le! 


Mon. 


E 


:ï=;i 


#^Tf> 


lË 


M]  Jïj 


/O 


§s 


sd 


i 
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a  piacero 


GAURIELLE   (avet-  une  j^rAoe  ironique) 
P 


^ 


•7     3r 


Ah!     <;he\n  .    lier!!! 


$ 


f.I.AUniNE 


7  P  [;  [  1^^ 


Coniptdn--  l'ai'-  i;t'nt  ! 


-  lel     -      le! 
nOMI NIQUE  (m  n.Mdin.) 
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rrcsc.  poco      a      poro 


r^ ^ 


N        K      I     K 


É 


i;--!;?^     J 


7       •? 


Pu        bel      ar.  "ent   «on  -  nant... 


.  nant    et      tié  .  bu 


^ 


S 


¥=^: 


-"r ^ 


Du        cril     .       me 


Du 


^>tf  p  -r  -/  "[i  iP  "p  P  p  iP  -^  •/  P  ilnrin? 


sent 


Ihi         bel      ar-  sent  son.    nant...  sun  .  nant    et      tre' .  bu 


-0  tf      s  ^, 


#F=F 


^ 


¥=F 


:* 


;c=? 


P    ^^T^ 


•7        S 


rn.h.^ 


.  ehant, son.  nant,  son  .   nant    et      tié  .  bu  .   chant! 


m 


^ 


cal  me 


u — » 


^r^'F  p  p  M'P  P  P  P 


JL: .  m     -m 


:;t 


-chant,  son,  nant,  son  -    nant    et ti'é.  bu    .   chant  J'en        per.drai^ la         cer 


t07 


GAIJRIELI.E     (.v.'  I soInmK.-.  n.n,; ) 


S=fe^ 


FARCIS   (;,  G;,b.Ml.-    ;,   ,Mr() 
J»3 


Je      l'ai       in 


P   siihi/o 


^jTT'rTr^^^^mrWT'-^^^^^Pi 


Si  jamai«\olreé  .  poiiwoiis  devient  in.fi   .de.  le,     .Noubli.ez      pas! 


$ 


m 


•?     jN   y 


^^ 


f 


'^=M=^ 


n^ 


S 


è 


JR- 


t 


^ 


»;^  ''  »ft  •? 


^      .^  '     "P      7 


r-        p 


i 


lipij  Tp-  j\j'j-j'^^ 


„      P°^o  ""•  a    Tempo 

P(in;.is  11,'-   :„c.ii(u,-..ii  ..x.igiTMHt   Ni  lai^ni--) 


^ 


.  ré!      C'est     a      vons  que  je  confie,  rai 


M: 


nia         ven  .  gean    .      ce  ! 
CLAUDINE 


^ 


W 


(n   tJ'  1  y'f" 


^ 


30CO    rail. 


Comptons  I  ar 
a  Tiiiipo, 


^^ 


f  f  qr  f  >^. 


?* 


^ 


§^ 


hd 


:fc:±* 


E^3 


r  'j  * 


É 


•?  n-  •/- 


i 


^ 


t^^r^^^l^^^^^EB^ 


lOK 


'^'      '      ^t^-^^^-fW 


Comptons  l'; 


P       ^       ? 


,  enf  ! 


éé^-^^^^M 


"■enl  ! 


PICHON     («><■<■   une  joie  COntHHue) 


GAliRIEIJ.E 
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pio    - 


Tu    pouiTjts    vivre    eni:rand  ; 


•?       X 


Il    pournts    vivre    engrand  sei.gneur! 


G — m  m  ■     « 


plein       de     can.deiir! „ 


^ 


^^ 


^3E 


^^^^ 


^ 


^: 


.fie  des.ti 


Grâce  à        lui,  je       rentre     en      fa 


n  F  F  T,  f,  I  FJ^^^pi 


•7    y 


vivreengrandsei-gneiir, enf;rand  sei  .  gneiir! 


%  f-  n 


nf^nTi=B 


mB 


^m 


w^ 


^=5=? 


^^f 


r— ^ 


( 


-i 


■•Ml  ^  y  ip  y   II 


i 


p  rresc 


^m 


^ *—^ j      1      -c=^— »-=^ 


i 


"/■ 


P 


C'esf       II 


d"h( 


>"f 


g 


o« 


7     J  *  ^  iEâ 


.  veiirICest  trop  d'hon.neur! 


lt»ni . 


l'n  grand  sei  . 


C'est  trop  d'hon  -  neur.e'est  tropdhon. 


/>  /'T/ff 
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pj'va 


^ft   rtfrf'f  t'H< 


y  -•?  X     '/ 


.  lU'iir!  II         se  .    va    notre  pro  -   tec  .  leur  ! 

pj'':i!/.    .  .     . 


.  f^nem!    iNoiis  pourrons  vivre    en  firands  sei.gneurs 

y 

i 


"mt^zi^^^m 


^ 


^  ^  t  ■/ 


.nom!         i>iit' 


le        can  .  Heur! 


§!^^^ 


7  P  p  P  r^p  P  çi  "P 


neiir.  p  le,,,, 

^  *■  'h-  k 


C'est  trop  d'hon.neur,  c'est  troodlioa- 


rop 


op( 


•S^^^ 


è^ 


^ 


+^ 


•7     y     X         •?- 


■.tz 


:neiir  !    Noiispourruns  \isre     en  grands  sei .  j^neurs 


Il  çv  :.    ia   notre  pio   .   tec  .  leur! 


Nc.\i«poiui«nv   viNie    oigrands  sei.gneurs! 


.neur!  pj''!lfi- 


rVst   trop  dhon.  neuf, c>st  tropd'hon. 


Nouspourruns  \iYre    enarands  sei .  gneurs! 


III 


1=^ 


^ 


Î'J  i'I  J  Ili'J 


e^rf 


^ 


ftrt 


^ 


Qiiellee  .    xis  .  ten  .   ce  for  .  tu  .  né   .        .  e! 


^    ff  pir  r^^ 


Viiiiment     la     f;iice  est  bien  jt 


^ 


Quelle  e  .   xis  .  ten  .  ce  for  .  tu  .  né       .       e! 


^■■■^jiJDirejT] 


i^VUJ 


pï«=t? 


^ 


GAliRlELLE 


allargando 


^a^^^^g^ 


P 


» 


Tu        pour. ras  vivre    en 


^ 


S 


Tu        pour  -  ras  vivre    en 


Je     pour,  rai      vivre  en   j^rand  sei     . 


gneur,  .le         pour. rai  vivre    en 

[ill.-irgnuilo 


rmfflT^^^^¥rff+ff 


w^^ 


w=^ 


f 


m 


éé 


I 


^ 


l\i 


Toiiipo    C! 


-^. ^ 


"f 


LJ.       J^TT-J 


iïriind 


sei .  gneur ! 
_    >"f- 


7r=Tf7> 


-"i-^t- 


g^rand 

«* ^ 


ei  -  jineiir! 


1^     J^rl 


^^=^ 


grand  sei .  gneur  ! 

PICHON 


g^^    vjir    p-  gir   p'  ftjJ 


^ 


^ 


c    _  >"f 


l^ap  .  piii         de      ce     no  .    Lie     sei.gneiir 


g=^MU^^^ 


I'  .       P.  1 1 


^^F=S= 


grand  sei  .  gneur  ! 

tv~^         Tempo    1'; 


-^— ^ 


^ 


Quelle  e.xis  .   (en. ce    fur.  <n 


^^^ 


-4^ 


r^ 


r>^ "f 


f^T" 


SE 


? 


i 


i 


"}   \    ^    ~f;"r  =^=^  r   7   »— > 


^ 


fe=ï 


1*^""  P     •:     t     •'   =Tf=T^^^^^^S=^—UZ 


Tu   pour. ras       vivre     engrand    sei. 


-T 


Le  bon.         .  houinie       est  plein  de       can.deiir! 


"9yr       Pl 


:han  . 


^^^m 


no  _  fre  des.  ti    .     ne  .         .  e  ! 


^¥f 


3^ 


y        rrs 


#      •       j-  »       » 


V      V       I    l^      / 


T-^rr^ 


L)   T  f  r  F 


Je    pour. rai        vivre  engrand  sei  .  gneur,  en  grand    sei 
4        ^       «^ 
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allargandu 


Je    n'ai        pas  per  .         .  du 


ma  jour  . 


.le    n'ai         pas  per  .  .  du 


ma  JOUI 
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fi.b.  ^5,=* 


i 


ii 


='^=?= 


È^^^P 


^ 


e! 


jV^ t^--4-p.-^ 


a 


/0\ 


f       if         iP.^ 


Picb. 


b.m.^^^ 


ê 


Hiii    iiiosso 


» 


O 


^â 


i  '  Y'  \i 


ê 


^^^ 


^± 


f^ 


^w 


f 


^ 


•7       S  — « — * 


#  ■      I      — m       — y 


/T 


M.     tt       1 

t=^=^ 

accelerando 

3 

-r^ 

n 

■» 

=tf^     1 

Presto 

1 

r-1  ri 

-^ — 

u 

^ 

^ 

r-^ — 

^^  V — ' — 

ri  ri 

1^    r      r  d 

-^Ti — ^ 

h44=J 

■r    '     il 

=T=^ 

■% 

r    '     -a 

|— T-^ 

■« 

^f^ 

flit.3t«l 

S 

t 

«-.- 

î 

J 

^^^\ , 

sec 

f          1. 

#^^^^==1^ 

'     -^    ^ 

i     -7    ^ 

-  ^r 

9 

P  •>  « 

r- 

E 

S    ^    ^ — 

-V— 

ft 

,^-j 

^^= 

J 

7 

-èi^ 

'S      " 

Fin  du  iVActe 


ACTE    II 
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Dans  la    petite   maison 
Un  salun  hrillumintMit     illuminé 

ENTR'  ACTE 


Ail.    assai    moderato     J=11'2 

tr 


piÀ.yo 


{■''  h  i  i]Vt  :!tP  '^  P  t^  ^.  ^ 


tr^'^ -,  -,  ^ 


tl6 


l'^^m 


aA-gi  ,   ,  r  r^TTirB  f  f  pif  ''   '  j 


v~'  rr^ 


117 


DOMINIOCK,     TAVISSIKRS.     VALETS,    FLtWR/STKS 

Au   Ifïtf  <lu  vuU-mu  des  l:,|,issl.rs  i..hè%™t  ite  .louer  l-s  t.Mituies  .In  C.ud,  ,Mii~  ll>  rleM-endt-nl  ,1.-  L-ur-  .■Vlielle 


S 


A 


SfeEiESl 


èO  K  -Mpfe 


^^ 


Li/Î  ^  ^^ 


LT'  LJ  Û 


ii- 


^«  "D   C-^: 


f 


^W 


^ 


^=j= 


(i-iitre   L>oiiiini(|u.-) 
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DOMINIQUE 


"if^   -  #• 


■7^"  t      n?  p  y  \  Q^f  >  i?  I?  P  rp  I  p    y   y 


(les  t»pis!>ier»  sortent  rapldeniaiil 


C'est  fini?  Bien!  Décampez,  vi.ve  .  ment! 


i 


ià 


jlJjJjJfiÉËg,, 


w 


rr      K    ^         X- 


f 


^W^. 


^^ 


r-^pPM 


piHiilu  des  pied»,  eiiipui'tiiiit  leurs  échelles) 


b^h' ^^tîT^^.j:' '  \"lif*  l^y 


(1  ptacfre 


DOMINIQUE 


a  Tempo  poco  iiieiio  mosso 

(a\ee  coniplaisaiice) 


^'-'ii'  r  P  ^ 


/res  léger 


rr     P  F  P  I  f     p  >  ^ 


.ré    .  e! 

ti4  ^ 


Quel    _  le  ri      .       .     che  li    .  vré    .     .    e, 
a  Tempo  poco  meno  mosso 


Et 


P  '>'jy 


quel  pim.pant    ac.cou.tre  .  ment! 

riten.    poco    a    poco 


a  Tempo 


Fi     .ne,  et     cani. 

1  Tempo 


(19 


Ah! 


la    bel.lesoi.ië   .   e!Danscebeauvè.te.menUemefrouvecharmant!Jenai 


L^""'P''      (Il  s. 


Cet. te  soi.  ré      .      e,  tel  .(esoi.réeassurémenl, 

saijs  ralentir 


120 


m^i^^^^f^^^^^ 


'i-n 


Kst 


le    plus  beau     joui 


le        ma       vi 


#M^ 


M-ç    •/    it= 


^ 


poco    scherzando 


M 


^ 


^ 


:;_^?[j; 


i^fe 


fKllti.rrI    ,1.-  ii:,iH-\w  ,k-   xmI.N  ,.,.rl:a.l    lllMJe»tllrli-.fmvllt    (les  philv,  ,)h.    >;ns,   iK-s   |.:.ti~-,.ri.s,  et 

Allegro    niod'i'    (J=108)  ^==  j        j 

4M^ 1 —^ ^" 


i« 


i 


tt 


^ 


S? 


^ 


^■^ 


/         P 


./■ 


p  siihito  ben  marcato 


îv^^y^T^ 


É 


m 


7^r^ 


±3  ±5: 


DOMINIQUE    (avec   emphase) 


t2t 


a^Lg'  '  '  pJu^^^ 


(I,.",  valets  sortent   de  droite) 

(»<H.-  Importance) 
-. "i^w— 


-^f-^ 


.  per  ?         Por.tez  par  i. ci  tout  ce  .  la 


■It 


:'imt 


^ 


i 


m 


i 


-"f^r-^ 


p  cresc. 


">.fP 


5^ 


^ 


J^^j^r|^|;ji^7^^ 


m  r   ppppvpjir  p--p^-i 


^y— ah 


crois      qiiejëlaisnp     pour   ser.vir      le  grand  mon  .      .      .de! 


'•tti-    ^ 


m 


^^ 


s^^^^^^^ 


3 


^   X 


fc^'  7     J'   fcr^'  7   J17 


^ 


(Entrent   Av  gauche  d'autres  v»lets  portant   des  accessoires  de  jein,  fhimbeajx,  etc.) 

m ^/^0 ^.^T-0  ^>->  ^^i  1^ 


^ 


^ 


M  M  P  M 


-Y-^ 


-"f-^ 


-7-Y- 


C^        l.-^  U^ 


^i¥¥^ 


^ 


p  i«fffi- 


ji  ^  p  M' ^  [i 


DOMINIQUE    (s'agitant    de  plus  en  pins) 


^ 


P^2 


-■j    y    y     I 


E 


7        7 


a  r 


m^ 


1     1     V 


f*oiir  le  jeu? 


Très       bien!  Tout  au  fond, 


par 


'fà  tjf~tf=f 


^^ 


^^ 


^^ 


7         K      7 


m 


nh  J' ^  -TtMzrnf  r  HT   P  ■>  i  ^   f^^^-=p^^^ 


là  A  tous.à  tout  il     fautqiieje  ré.pon  .  de! 


Quedesoufis!  Qiiedetra 


|^^%=^^l^^^^fàMf^^ 


^ 


rf 


j'  >  S  ■/  t^ 


ji^P^  j^^r 


^ — s  •/  n  >^ 


-W«  >  y  ^  Fp-^     ppFFi'f  ^ 


(il    sV,H,ii};e  le  frnirt) 


7      - 


Kl  monsieur        qui  n'ar.ri.ve       pas! 


^*à  ^'i»''Lf    »  jff 


^ 


^^-V'i  j>  ^  F  y  ^ 


LfLiLJij 


'/. 


gffi 


I 


?=^=rv  P  P  P I  r-^TT"^ 


•?       7' 


*^ 


Ah! 


voi.ci         l  habit  démon    niaî      .       tie, 


Cha 


^ 


t  -  i  -  F  -  f 


-i-^  ^  ^-^ 


^ 


s 


:*ti 


P 


EEtÊ 


^ 


',7    7   1;^,    ---^ 


^É 


.peau,  oilet,        ettœfe  .  ra! 


lîestez  par 


i 


iÂ 


•tfg    Jn-/  W'-; 


f 


è 


^â 


pij4-i 


:M 


m 


è 


^^3 


P   p--  cJ 


^s 


mn^l^vi^^^ 


^^ 
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là        poulies        lui  met      .     tre 

.%  'rrtr: 


=^==F 


r-  0  ^ 


Aus    .    si.tôt 


mj^. 


^^ 


I  •'  i  "  i  ■'  ^ 


tf   n    -y 


(il   :irp<-iit<'  hi  scène  :i>ei'  iii<|iiié(il(le) 


'  jij  '  Lf  '^'  '^ii'l^i'"' 


ai 


^ 


3^^ 


^ 


fe 


Mais  que    fait  -  il?" 


m^ 


X  •>  llj^  •'—i 


m 


^4=^^444= 


j2'« 


fcî;^ 


^ffi 


_P a 


p       •?      > 


ê^ 


té   .       .    fe 


Tousses  in -vr  .  lés         seront  bientôt  là!  Lui 


fcmI; 


^ 


r      ff  7  r- 


riten. 


"1^  >i,A  Ji 


r      p  ^  P  f 


seul 


à       sa     fè 


te.      Lui       seul 


man.qu& 


T"   "jJ^ 


i 


^^^ 


tzfc 


t^I 


h»L       1* 


ï/ 


11/" 


^ 


# » » 


H* 


^E^ 


=¥=^ 


=¥=g= 


^^ 


rv' 


(Des  jeiiiie'.  fil|.-i  «haige'fs  de  fl6iir<,  eiitiiiit    île  gauilii;) 


^>Vflj{     y-^T^X  7     X        ^ 


.ra! 
Andantino  sracîoso  (-d- 


simili 
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DOMINIQUE  (,>.i 

ad  lib. «j 


.    ^j— ^ 


Des        fleui>!. 


met .  (ez         p.ir 


()oco  rai 


°-m/M--^    ^      >       P       P^       I      ^"""^^ 


long 


>     7     s 


tout,       par.tout,        des  fleurs  nou    .    vel    ...    les! 


(Elles    disposent    les    l'Ielirs   <l:ii>s   le  salon.     DuiMi»i<|i<e  les  suit   îles   >eiix  atec  a.llllinitii.ii) 

a  Tempo  gpacioso  poco  nieoo  inosso  (#  ^  69) 


lit; 


(l.,.s  il:ir)^es  cessent) 

DOMINIQUE  (a 


une   exaltation  cnniiquc)  Récit 

P 


mj^^^^^—  -,  c  ,  p  li'  P  p  ?  p  LJ  ^  ff  p  F  E  E 


-4*4, 


Oh!         les  femmes!   Lesfieurs!    Quelcharmeles  u 

Récit 


w 


m 


•/     •?     X 


^^m 


•?    y     g 


Alolto  luod'l^ 

"i/V  p  subito       3 


^fr-^-^ 


3         _ 


(avec  malice) 
presque  parle' 


P  I  r     ^p  ?  ii  i'  i^  il  j 


iip-f'  p  l' ^ 


p^ 


-nit,  El  trou. bip   nos  paii.vies  cer  .   \el 

Molto  mod'? 


-    les!        A    ma.da  .  me   Pi 


i>if' p  aulntn 


^m 


-!? ^ 


(très  ImIoii   rouge,  |irt'rieii\   A    nioquctir 


'y^t  ^ 


V         3 


Lf-p-M^=^ 


* — —»■ 


:±=dt 


.  ehon 


le  riie.vaJier  l'a  dit  : 


Si  le 


'.ffltr^.  ^ 


poco  riten. 


ii'> 


nieno  mosso 

poro  cres 


ciel    a      la    fem 
meno  raosso 


me        a.vaifdon.né  des ai   .     .     .    les,  C'estdansles 


a  piacere 


Tt'inpo   1? 


L-.- -u-  court       -:7^^     ''£"3'^      i*'inp( 


fleurs! 


par.  tout  des         fleurs 


Par.tout,       par 


.  n^-^ 


12S 


|)oco    pall. 


Doni.r/-^(j"S- 


(L.s  .!.„>..,  ,v,„-.n„.Mi; 


|L4Xi44.^nZl 


^ 


>     ^     s 


-tout , 


r"  ^""7  ^^jf^  i— i 


Partout  des    fleurs!...  _ 

a  T«*iiipo 


''Aj^'^jr^ 


DOMINIQUE 


3OC0  i-all. 


a  Tempo 


(parlJ) 
ado 


y.'#  >       [-^^-^,-^-=^ 


7       ^         X 


Mè. lez  leurs pjiifîinis  leurs  cou  .  leurs 
pocu  rail .  /^ 


a  Tempo 


n_.f  f 


râbles!    (w  i,-.  ,„,hr;.^s.)         Elles    sont    ado  .    râbles! 

siherzundo    e    vresr .    poco      a     poco 
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Oh!  Ii'>  IViiHinncs  !...  fii  ...mi  ,'yv~  i.-  .lirr.T.Mii-  k<  •»]'>•-,  .■ir>.iM--..ii.i  h.  ,m,.~  .-i 


le-,    allli.-...)  l'l,l„,„    |..rmt  ...  (Kll.'   -.■   ..mv..,u   en   .r.ant) 


^^-^^^^=^1^:1!    U  ià 


l'K.HON 

Dominique!... 


POMIMOTE 

Monsieur!.,      d..  .ii:J. .::"'■  -"''  i^'  ""'-ir,.-  <|m;  s'.-ioi„i) 


fh'miniifz  jusqu'à  la  fin 


W 


t^^ 


1 


^   g       > 


^ 


eSe 


:t 


g      7  f^-^ 


L^ 


r 


le 
dialogue 
eoiitiitue 


(REPLIQUE) 

KARGIS:  Et  je  ne  serais  pas  fluresce,  fargis.  pjchox 

surpris, entre  nous. que  vous 
lui  euàsio/î  tourné  la  tète! 

PICHON:      Moi?.,    allons    donc!  FARCIS:      La     voici! 

^        I  Klurc-ric.'  s';ni,iic-e   lmi   luinuiiclaiil  )  ^ 


I 


te 


Moderato 


^^ 


^  r   y  fl  J^  T''^^^=g 


1 


/O 


/O 


XJj^p  7    ^-^-ï- 


^ 


S 


o 


g=^F^ 


%m 


FLORENCE 
;i    piact'i'f 


I 


fc=fc 


^ 


nr^rr^^im 


.sieur  l'i     .      chon,  vous        è  .    (es  mon      a.  niant! Mon 

J=9G 


i'\\    ^U^~^ 


V  '^'il'J  ■ 


Ol^p 


A 


7*^ 


irr.)     7 


S 


^  J   >  j  ^  fffeM^--^^^^^^^1^ 


nll  .  :i    |ii,- 


J'ir.HON  (pari.-)  '"^' 

Moi?   Madame' 


>ieiir  V\      .     chon 


vous         e    -   (es  mon...       amant! 

FARCIS     O 


brii      .      le    pour  vous  d'une  ar-den  .  te  flani  .  me!... 

PICHON  (parle')  C'e&là  dire. 


p  l'-flU- 


Kn  vos  pe.ti  .tes  mains        vous     te  .  nez  son     bonheur!..  (I 


(r;„.Mn..„t)  „,/  m, 


=^ 


f 


^-p?  pz^JS 


PlCHON  Kn  tout  bien,    tout  hoii  .  lunii! 

(parle)  Permettez! 


5î=ë= 


7    ^'    ^    ^^ 


.X  -  eu  .  sez 


1 


=5= 


^ 


^  ri  N    '■' 


^^ 


^ 


W^ 


'^m 


o 


i 
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FLORENCE 


:'  I 


a  piacei-e 


^=^i^E^  >    r-j>i£f£ 


î^^ 


Kt     de     quoi?  De  m'avuirchoi 


i-*- 


gJLC^^i^ 


=^=^ 


je  vous  >up  _  pli    -     e 


i 


^ 


Pf^ 


£^^ 


-g-'^ 


Pf 


«■rLT 


^ël 


P^ 


^^ 


^^^ 


(.■m|„H|t._-    .t     „„.MU.'.ivi-) 

JL 


^^=^Tf^ 


g 


Mais  l'est  moi  


Tempo 


ÉS^ 


^ 


Ti^jn^ 


^^m^ 


^ 


pi  nul- 


m 


^ 


pi'-f/fi. 


(;i\cc    un.-  .il)phi.^c   i'OUlii|il.O 
p    cresc . 


. g "if p   '•'•t'^f  ■ ^ 


^Efc 


qui     vous  riMiier.  ci       -        e 


Du     -      ne    fa.veur, 


^ 


r^=- 


au  -  ra  peu  df    du    .    re       .       e  ! 


ft^'i  ^    j    ^    j    ^  'f    f    f     h  ^J 


■-^ ft^ 


-^=^=^ 


m 


T^ 


tw     y 


r — ^F 


F'r 


FLORENCE  Cnve,-  ,.,.  rfese^|.olr  eomi.iue) 


ir>5 


1 


FARCIS  ^.-écit 

I 


«=5: 


^ 


r  >  F  I  '  fi^ 


.*  j'  V  g 


Mon. 


leur  I  iclion. 


voi    .  ci      tous  vos  a.mis! 
PICHON 


K71O; 


Non,    les     vo     .     très! 
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"if 


a  1 1  a  rg . 


«EES=f-VT-^ 


mm: 


EE 


tfc 


(>e     sont     les     rei  .    nés  de 

■a- 


f^ffc^^ 


S 


î/'r^.    alla. 


..^ 


f"i^r-^ 


2t^ 
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* 


/ 


S^ 


i 


d  lib.^P^'j^"""""'' 


:g5T?ffS'^r7TT~~j[ 


â 


Et   les    premier; 


^ 


Lescama.rades  de       Flo  .   ren      _      ce! 


ri=A 


S 


â 


SE 


*=»t=t=t 


^ 


y    A   — - 


r      ^       r      ^ N_ 


\-^— ff 


-î'/  /(A 


gen-tils  hommes   de     Fran 


Il    <*»  7  X 


? 


i^N 
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/> 


^ 


J? g- 
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Allegretto 

-I 


Pl'il'j. 


PrCHON 
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«3S 


Pi.h. 


^ 


ig*  O  A.^'r  i'M'g 


-oir,.._  monsieui  11  _ 


hon.hon>oir.monsieui- 1* 


y  j^  j' j' j' j^ 


X  X 


■hon!_ 


à 


=^S 


Bon    -     soir!.. 


^¥=5= 


^ 


^^=^ 


BonsoiiMiionsieurl'i  . 


;hon  ! . 


$ 


-^  P  P  P-4- 


f        F.    ^    g- 


Bonsoirnionsieur  Pi  . 


chon!_ 


^ 


Donsoir,monsieur  1 1  .  chon!. 


•7   a        -^ — s- 


i=^=a±3=^±:^=3^^i^    y  fi^^^P^r^^^^ 


^ 


.\ou>- 


^^ 


Ped.  <r 


^— T 


Pbd         <r 
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i 


f 


r\   vv^^MJ- 


MM     J' Ji  fYYl'  y  t     t 


-tes 


^ 


r\ 


l)'ê   .    lie  vos  in-vi    - 


t«*'    PICHON 


?^^ 


4^ 


Tout  rhoii. 


^^^ 


O     pp  ^'■■W- 


^^ 


^ 


7     X  X 
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4 


i=^ 


o. 


De    -    fre  vos  in.\i 
1^ 


té< 


^ 


«y     X  X' 


r^^l^ 


^ 


i 


-^ 


.J^:^_ 


Ue    .    tre  vos  iii.vi 


tes! 


'^^-^:^> 


Ji  y    X        s 


^E 


-  tes 


m^ 


|rè    .    fre  vos  iii.vi 


tés! 


^=4:  y  rr^;-F  F  p  I  ^  ^  '  = 


-jg-g- 


-tës 


» 


O'è   .    tre  vos  in.vi    .    tés! 


^m 


\f 


=fc=i 


I 


f.O 


p'<'!l!l- 


fr^ 


^^^ 


-^-^ 


MtZZO-SOPKANOS 


iNoussoiiimesacfou  . 
p/i'U'.l: 


rm:  ir^p^ 


0 


^oussollllllesHlx■oll  -    ru    -    os 


m 


g^ 

s 


w 


^  f  f frC^^ 


^ 


-^"-s- 


PICHON 


1 


É 


<J 


m 


i 


=^  ^  g     r 


^J      «^        «^ 


So\    -    ez 


le<    h'u'n.ve     .     nu 


¥~^^ 


^ 


^ 


^ 


^ 


P^^"'  l^v.^ 


±3= 


F^^ 


m 


yr.i   '"f 


O  P  '''!'.'< 


^ 


^^~T^  ff  •/- 


mm 


*.  ~*r~ 


I— P-^ 


M; 


1 


Jais! 


(l'est     du      der 


nier  l'a. lant!  


U-  h  -y    h  :> 


-^-^       g 


,,* * TT 

(.est      du      der 


nierua.lanu 


Jais! 


^ 


O  P  ''•'.'  ■ 


^^^ 


^ 


V^  ^      •^  ff 


s 


Jais! 


Co 


r^ 


quet,  e.tin.ce 

P-l'-dil-- 


lant! 


1^       f        if 


itt 


^ 


»       ^~ 


?3i=  ;ttz  pt5=r  =  t  ^^  ;? 


Jais! 


(lest      du     der     .     niersa.lant! 
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»if 


'^'^^      ti~^'    t    ^^ 


,r  p  ^  p 

(-est      du      dei 


P 


^m^ 


t=3i 


nieiga.li)nt 


(.o-que.t! 


p. 


m 


tSrzrE^^S 


-s-^ 


(«r-"r 


('"est      du      dt 


4V-fc" 


nier  s;i-l<'' lit! 


K-tin. 


huit! 


s»/)i7(. 


i 


^ 


^^ 


-^^ 


^ 


.quel. 


e.  tin. ce 


^^ 


S — g 


lant 


Tout 


est 


du     nieil  .  leur 


fTf-  ^[^'  -^  h^p  pp  P  -^ 


2=^=5=2=5 


C'est      du      der     .      nierijUant! 


K.tin.eelnnt! 


-A4: kî 


»a 


^ 


I 


SâES 


^B 


^ 


^F 


s 


y=i^ 


i 


w/'  'T/.'/- 


s«/.i7, 


^ 


^^      if  =^s=? 


»=2 


M 


^ 


^^ 


^ 


g 


^ 


^^ 


Tout 


est 


du    meil  .   leur 


iioùtl. 


-^Hïïfn 


^^ 


e'.tiu.ce-lant! 


M 


m 


^a 


IaJM'Jl 


^ 


^r-^ 


soùt!  — 


C-otiue(! 


Tout     est  du  meilleur 

À •_ 


sout! 


14:^ 


pi'-'jii- 


(^esf       du        der 

pjni'.h    . 


^'  P    7     7tt^    p     -7    X        S 


lant! 


^^ 


i 


(?est       du         der 


lant! 


d^  7    7    J^ 


r   r   r 


7     g        a 


C'est       du        der 


lant! 


.^»  r   r  T 


i« 


p  p    7     7  ^p  -|-U-^ 


C'est       du        der     .     ni 


ga  .  lant! 


>(^!<1i  -7 


poco    iiieiio     niosso 

FLORENCE     (.v.c  my-^V.vr) 

C^  u   pp 


14') 


IWIJ^IJ~' 


•?    ITT 


4f^_^f_ 


mkéi 


È 


m 


r.tK  -H 


L^tlttlF   l[/i-JgÉffl-H#f^ 


4^^ 


rail,    [joco     a     |)oco 


m 


lollo    rail. 


^ 


Pt 


^ 


Ln        a      -      bri 
.  rail,   noco     a     poco 


dis     .     cret 


et  luysté-ri. 

iiioll(^    rail. 
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:i    Tempo 


A  ji^ 


ad   lih 
FARCIS  pres;ur   parle 


^ 


>  ^  m\  i  M~^T^^^^fï^ 


Dites-leiirquelquesniols      spi.ri.tia'ls,    af- 


(Piclioii,  Iruublf,  chL'ichi/  ei'  qu'il    |iL'ut  iliic) 


m^ 


■^ — g- 


f  III  Al  ec  beaucoup  d"  faiitaixie,  suivez   le  jeu  de  Pichon 

la  -    blés!  /        .  .-aH 


^^ 


i 


lll.  pill      DIOSSO 


"!lg     i         X      9t 


(^^ 


-.         'iK       . 


K  '^ 


P* 


t4$ 


ùA 


m 


(tris  si'ricux) 
P 


5;s= 


iî  *! 


m 


mfad  lit.    . 

— n-^r- 


Très 


r^-T  y  ''ElU 


5s 


£ 


r:ili.  pin      inosso 


Mes-da    .    mes...  et      messieurs, 


poco  ritcu. 


y^ 


% 


W=W=^=i 


^^ 


bien! 


^ 


{l.,.g..,n,.„t) 


â^^J 


Très  bien!  Très  bien!    Très 
poco  riteu. 

Vm  j^  p  suhi(o  tV. 


»f^ 


Vous 


i 


iB 


tes     bien  ai     .     ma    . 

poco  riten. 


^ 


♦ 


w 


•7      r 


a=:±: 


y 


^^ 


f 


/O        "/f 


piii    lento 

livril 


pm^^^=m^^-  mt  ''p  ^  Pt^ 


tt  mainte  .  nant,  pendantqiie  le  ballet    s'ap  .  prè  .  te.         AiiPhara. 


qui  voii>  at  -  tend...    Monsieur l'i  .  chon         voustiendra      le    .    te! 


Al  . 
a  Tempo 


Mi 


crexc.   poco     a     poco 


•>f,       .        . 


^r  p  p  p  p 


a 


I 


'if^  n  y  -/.  ]^  [^ 


^^ 


•?    3t         X 


-9 

hon! 


.Ions,       monsieur  Pi. 


;hon! 


W"  i'  ^  •'  J^  i'  ^' 


Ions , monsieur  Pi 


^^ 


-^^^ J^ 


S 


^^ 


'■^•7  s      ;t 


-Ions,       monsieur  l'i . 


chon!  al    . 


ti 


^r^    f 


Ions, monsieur  Pi 


;hon! 


^^ 


-^:^ \ 


i     t    l|'^ 


S 


rrm 


p  -^  -^  p  p  p 


^ 


•hon! 


-Ions,       monsieur  Pi. 


chon! 


Ions, monsieurPi 


^^^^^^î^ 


P 


ij^ 


/O 


^ff  7  t       ;;     i;"tt 


^^^^ 


.Ions,       monsieur  Pi.  chon!  ni    .     Ions, monsieurPi.  chon! 

=4^ 


'é^rj'^^^OT\j'''C!rP[ 


F 


I'i8 


(L^■^    iii\ii<'-i,  .-siiui-sHiil    un  |i:is    il.'    iiLMiiiet,  sr   ntlroiil    l.iitcMUHiit) 

T,.mpo   I'.'  FARCIS    (h..;,  Pi.hou) 


f 


.-^     1  S'\  }  ^^ 


PICHON    (b:.>   ;,    K.irgis) 


Uali!  Qn  ini  -  por  .  te! 


y 


P  'PF  PP 


tt 


^ï 


Tempo    I'.' 


(.la       va  me  conter  bon! 


1^1 


^^p 


t 


Il  mim. 


M.C.' 


IJVV 


m 


Ped.        >> 


É 


^^ 


^ 


^-  ^''U^     .^ 


~f—^ 


iar  .   de,      pre.  nez    gar.de! 


^>»    'If         p    .    -/faj 


•7      g  g 


.  par  .    te  bean.  coup! 


:^ 


â 


nnj^ 


Jr-/'     > 


# 


P 


^H 


f 


•7       J      •/ 


ir?" 


^^^^^^^ 


^^ 


eee!^^^^^eee!^^^3=^ 


'     IJ  7   ;t 


?=±=? 


PBd.      >> 
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^3  '  '  ^p'r  pprr  i^FFr  p^p^ 


^ 


,le     crois  quence  moment  le  lièrent  ^Olls  regarde 

(tri-   .-[1111)  3 


7  p  P  K  7  r£ 

le  Régent       Où 
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^± 


;K;ii-gi-,    Mioiitr.'    .I:,smin    .(ni     11-,    rogarde) 


i 


^^ 


n  * 


l,à       basi- 


ez: 
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l       l        if 


i 


■*  -~r- 


»■  » 


:>    :t     X 


Chut!.. 


^ 


^  J'  I  r   P  P  t^  ^=^ 


C'est  lui! 

(J'.nu-  Noix  ,.l„„nv;.) 


« V— 


Cn     masque  en  ha.bit  nirir.  ron? 


poco  sf 


Grand 


ir.o 


(I.,  ,„>>i.~  >...,!  ,.,;■,  .1-  |„.,t.,  u~,.,i;.) 


p;,.h.  =»?iï 


g^irr^' 


.on; 

psrherzandu 


M  F  P  P  P 


M  P  P  P  P- 


-P-M-P--^ 
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AI. Ions  ga.gner  lar  . 
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gent  du  bon  monsieur  Pi   . 
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£ 


P.P    P    P    P 


Al.lons  ga.gner  l'ai- 


ent du   bon  monsieur  Pi  . 


chon.  Al  .  Ions  ga.gner  l'ai 
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J-P      P     P 
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/ 
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u  nn  \ 


è 
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o  p. 
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r  M  P  P  Pi 


arrar 


îent  du    bon  mon.sieur^i 


chon!. 


Du 


mon.sieiu"  Pi 


r^^TT 


f  J"  J' J-^^ 


■^=^>=^ 


— 9 r- 

mon.sieur  Pi 


.gent  du    bon  mon.sieur  Pi    . 


;hon!. 


^ 


f-. 


Du 
o  p. 


ff=^ 


^ 


p  p  p  F  P 


7      *l 


P 


ïent  du    bonnioa>ieur  Pi 


^^ 


(*      *      (g 


chon!. 
f 


^ 


O 


Du 
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mon.sieur  Pi 


I 


P      ^       •^      P       P      P 


P'       i^       i^      l^ 


t 


jent  du    bon  monj«ieur  Pi     .     chon!. 
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ieur  P 


mon.sieur  ri 
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(Ils    soit.Mit    ,11    rioiit) 


.chon! 


hv  *?  X       y= 


1= 


7  ?       g 


L;hon! 


->g      ^    ^    i  t 


:hon! 


nyrr-r- 


|joco  più   lento  rail . 


f-f-^M 


^ 


r^r 


iiiolto 


^ 


^ 


8-.---.— 1 


^ 


^ 


5Î2= 


O 


^ 


^ 


S 


^''  '    '-^ 


pp   a   Tempo 


lo  dialogue 
continue 


IRi 


FLOHF.SCK.     FARGIS.   PICHON.    DOMINIQUE.   JAHMIS. 

Ia's  lideaux   du  fond   s'oiivrciit 
et  l'on   voit  une  table  somptueusuiiiuiit  senie. 

Allegro      moderato  JVp,,|:mdiss.'ments,  cris,   bruvos,  et,- 


DOMIMOUE 


P/.IAO 


Allegro    moderato    (J  =  120 


(uMC  uiiL-  im|thas<;  <:onii<|ui-) 


Mon    -     sieur,  le    sou  .    per  est  ser 

Le  bruit  cesse 
tout-à-coup. 


PICHON 


1S3 


FLORENCE  f 


l^', 


il  r     p— ^^ 


EÉ 


=.^   V   "^    ^ 


zj    y    y    .t: 


ta     .     ble! 


ta     .     ble! 


^ 


^        "7 


j   y   y 


Hoi 


1 


^ 


ta     .      ble! 


ta     -     ble! 


m 


y= 


n=^- 


-y y 


iàz 


à  ta      -      ble! 


^==3 


à   (a      -      ble! 

m    m-''         ~--m 


% 


^ 


^^à  ta 


ble! 


ble! 


:5=^ 


i=^ 


i=^ 


S 


^/ 


à  ta      ,      ble! 


à   ta      .      ble! 


pf  p     -y^    V    p  f  p     y 


à  ta      .      ble! 

animez 


à    ta 


4''  L-J:m 


m 


jl-n-j"3 


^*-^ 


^m, 


mu 


ï 


ê 


'<',7.V- 


^^É^ 


T    *   ,    ^.  ■ 


^^^ 


•    •    •? 


^^2 


=^?^^^ 


^ 


^^=f=P^- 


*»••••  i»-o» 


:^ 


PICHOX 


S 


p    p    I  P    p-jLXlgq^ 


a       y 


Do.;iii    .    ni. que,         j 


e  SUIS    ra. 


,^^^ 


''•^ 


^4 vi^-^-= 


'h^P'  'Vi 


r  7 1  ^ 


7   f    7 


'P 


"£ 


^ 


larsamcutc 


=55?=^ 


^^=^4:^:^^^i^ 


i-f.-^^ 


-j? is- 


->-^ 


DOMIMOIjE 


!iii' .  luenl  !.. 


Monsieiirsa  .  nui    .    se?. 


^M 


o 


t56 


Iwim. 


tit     mi  -  nois..    fri  .  pon,      Qui    re  .    pond  au  nom    char.niant. 

3 

court  Iggg 


de  Mar 


poco   più  leato 


.  ti  .       .        .        -ne..        Ah!    mon,sieur,elle  est     di  .vi.ne,  elle  est —     di. 
poco  più  lento 


h 


loT 


l'ffl  -i*.'  TÉNORS 


ta   -    ble!     à 


S        *y' 


m^ 


BASSES 


/ 


ta  .ble!      à 


^ 


y       */■ 


> 


Allegro 

scherziiiuld 


o> 


#=4^ 


A      ta  .    ble! 


f- 


à 


m 


f 


^pn  •?  ^zr^"-r-T 


^ 


^ 


a 


i 


à 
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allarsfaado 


(il  son) 


DOMINIQUE 


'    riten 


m 


m 


î?if  'r  t?if  "$=£ 


^ 


:±=Z 


si      .ne         Fê  .    ter         joy.eii.se  .   ment         le     thani. pagne.,     et       iMar. 


S 


Wf^^ 


Â 


Klk-,     ont      .■Ml.M.ll.      U'S      a.'lllil.,-      lUuU      ilr      !)„.,liMi,|Ul-.      ) 


^         T" 


^ 


fciupo 


lÈ 


j-^j=f 


S 


o 


p  /'•.'/.'/• 


P^^ 
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CLÀVni.st:.  ajHHiK/.i.K.  puis  piaiiay  ■/mix  i<i  ,oi, lisse 
CLAUDINE  (,-,v...  ^,.,l..,„•.)  fruri.us..) 


GABRIELLE 


Est-ce  que  mon  pen.dard  me  tromperait     ans- 


y^f=ff?; 


{VAW  sort,'.,  .-niM-.u.t)  GABRIELLE  (.-.i.i"'!.-..!!)  Claudine!..   Claudine! 


•7         g 


.  nient       je  suis      i   .   ci! 


^ 


^ 


j^ 


^^TTT^^ 


I 


tichiTzanHd 


^^ 


tjfjgjp 


4 


fi 


7       S- 


i 


160 


AllV   niolto  inod^o 
GAHKIELLE,,, 


m 


<4U'x    ^^i^irf^h^    h.  'iJ'J'^^ 


Elle  s'enest  allée 
AU?   molto  mod»? 


Que  vais-je  faire  ?    Hé . 


5 


I 


*=F 


S^^ 


t:S=^^ 


±:±: 


^ 


^/^7-»^^jr;r'B,, 


^^ 


^=:¥^^=4^^:x=       ^W    ? 


S^^ 


nrp 


iuL^^Frm^mms 


m 


(lab. 


-^  g         ^ 


-las!..         je  suis  toute  trou   .     blé.    e! 
iiu'uo    mosso 


Hi. 


eS 


^ 


1^ 


^=^ 


^v^-»- 


^^ 


7^ 


T=v 


î^^à 


n 


tt 


""l-^r- 


f.ab. 


^ 


RrT.r^^^TlfJiï]       h  ^  » 


;        -1— t-^ 


I    uie  ju    .    rait        un    é.ter.nel       a   .  mour!. 


1 


^j  i|J       rf^ 


fe 


à 


S 


i  i  ^ 


^ 


"/ 


■(: ■     .l.-piO 


^¥=F 


^ 


^J  ^JIJ'IY     7    p   *p-  (!-4-!^^fc3 


Kt   main  te     nant, il     fait     la       coui 


3  J^  -  J^  y 


;A 


S 


m 


^ 


=^^ 


Ibt 


^iJtÂ^~^' 


i 


:^E 


m 


^— ^ 


]^ 


quelque  im. pu. den. te     co      .     quet.to! 

Alli';;ru    iiioil'." 


P 


w];n"^ï^^^^îndm^- 1 


r 


r 


,^ 


B 


»— ?— — 5- 


To  111(10    IV 


rail. 


PP 


rail,   iiiolto 


Audantiuo 


^ 


y  r    p  ^  p-^ 


P^^ 


te      .      e, 
rail. 


in.  qui  .    e      .      te!, 
rail,  molto 


En      vain     je  veux        nie  re<.<ai. 
Andantiiio 


pochissiino    cres 


$ 


^Es^rn 


'"f. 


ùib. 


^=i4-iif^^=^===^  I  ÛI-3 


T-T— s 


.  sir! 


Ah!     pour,  quoi    faut-il  que     je        vien  .    ne 


Cher 


^fff"^^-^^ 


V 


.riJ^^ 


^^^ 


:^^ 


^t 


■^^J         /, 


'!/: 


J       J      ^ 


""^^ 


f62 


^!-  r    ^p 


Sii 


7    g 


-^-^^ 


^ 


Seé 


^ 


La 


cei'  .    ti    .    tu      .     de 


mi    rn 


à^k 


1 s 


^m 


35^ 


r  f'-r  r-f- 


^  4  ^ 


s 


eu    serrant    le    luuuv! 


W=F 


0  f    \    » 


■0 c- 


m 


de 


pei     .     ne, 


La  cer  .   ti 

en    serrant   le    moiiv! 
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a   Tempo 


poco   più    mosso 


poco   acceleranilo 


h4  j   ^- 


M-^ 
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rail,    poco  a    poco 


"PîT'^       IT'P''     ^'f 


ÎT"     î'î''     ^'î 


1H5 


CAbRIELLE  FARCIS 

Lf  ('hevolier!  Chut!...    (ii  (i.ht  i^.  po,t.' .nii'ouN.rt,.) 

PICHON  C.ii.ns  Im  .•..uii>M)        Allegretto  fsaus  rigtieiir) 

^         i.   # Z ri.-  "— 


'îoh.  "y* 


-tons le        vin!  Chan  .  tons l'a  _  mour 


maî-tre   du      mon 


Allegro    molto 


GAKRIELLE 

C'est  lui!.'.  Le  malheureux!..       Mais.. il  e&t  gris! 


I6« 


G^tiHIh.l.l.h:.   FÀHGIS 


i 


AllV  mod'.«      FARCIS 


p  I  .J  ^ .  j"?^^^pi 


(i- ) 

E 


:{        X 


^ 


^  n  - 


.1 


AU'.'  mod'." 


Hé      bien!        N'a-vais-je   pas     rai  .son? 


J    .hJ— ^ 


L'exem. 

J— Ji- 


^^ 
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^ 


f= 


?=#^ 


^^^^j^   jg.    l 


-"/- 


iëS 


plai  .re monsieur Piclion,       Cet      honi    .   me  si  ran.gé, 


cet     e . 


r\ 


}  T  ^T 


-^^^  ^  «i 


k^^N^Je 


■i^i  i  i 


« 


toti 


s* 


GABRIELLE 


m^ 


_  de    _     le.  Il  a         sa     l'e.ti    .    te     mai.  son!  r 


Quelle  a.ven 


de    _     le 


^m 


yp-  '^± 


iz:±: 


r 


■.?=^=^ 
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llf  , ^  ^ppfprei'/u,-  parlf) 


Hi8 


"      »         7» 


^r  YMf  'M'T  p  'I  ^'n^^^ 


Coniment    de  lais  .  ser     tant  d appas! 


^ 


oiLbIi.ez-le! 
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TPF? 


p  cresc  . 


w 


^^ 


m 


TPrÎT  T- 


É=iâ 


EXJ" 


F  r  ^  r  T 


±r^ 


'■'jy  ^^p'^P  P  r 


^ 


i^ 


^§^ 
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^ 


.Ne  pleurez  pas!.. 


il     est    iti-di.KiT'de   vos        la 


I^T■^^-^^ 


à 


^ 


^ 
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^ 


i 


~-à^=± 


^^ 


GAKRIELLE 


a  Tempo 


l\^nn  J^-^IJ   i'J^J,  J' 


'•'■  -^fe^3 


-  mes  ! 


^ 


Vônôsf- 


a  Tempo 


me  parlait... si        doucement 


flUUO, ^- 


j^h 


^ 


fr    r  r  p 

rs.    poco  riten. 


-Lj 


(^^ 


^'^=g= 


^ 


^ 


^ 


:^^^^ 


_eE 3_ 


m^m 


^^  j  j' j. P 


De     son     a  .  moiir 


de      sa      tendres      .      se! 
FARCIS 
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¥r      r- 


M-£j-f 


^^ 


:e3 


pai  .  sible  et    sari 


^^ 


1     .     vies 


C'é  .  fait      un 


r^ 


^ 


5 


STt     P^F"^ 


J     ^*   i  -  ^ 


^ 


'i^ — ^j  j- 


4' — --^-1     ^ 


j)oco   pni    iiiosso 
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(avec   iiDC    chaleur  ronli'iule  et  de  plu-,  eu  plus  Hxpiinsl\e) 

créa    .  .       cfi    -  .do  poco 


a  poco 


allargaoclo    poco        a      poco 


^  M  M 


^ 


m^ 


C'est  la      di  -  vi   .  ne     vo .  liip    -    f  é, 

allargando       poco        a       poco 


l'ex.ta  .  se,  le  pl<i 


^/  7  i^JJJT]  7  i,igJT]  itifujltj^^ 


f^OT^^p^ra 


¥ 


^JTj^^^^^^ 


ai'gameufe 


T  (riiiimi-lit) 

Ti'inpo       ^  ' 


plo  .  re!       Ah!  ne      re.pous.sez  pas    un  cœur  qui    vous     a    . 


17-/ 


iiiolto    rail. 


In- s  ail  II. V  pu 


di    .  tes    pas     de     mal 


Puis     .    que    vous   l'i  .  j^no-iez     en 


a  Tempo 


(F:.rRis   remonte  Ih  siène ,  enlramiiiit   Gabrielle   qui  se  défend  ) 


(On   onvre  la  porte  de  l;i  ^alK-  à  manger...  brult> 
de  chaises,  e'claf^  de  Nulx.rire-,   etc.) 


Farcie  ^'l'earte  a  ganelie  ii.ec  Gabrielle.Les  rideanx  du^und  s'onvreul  et  laissent  \oirni]  s^iluu  illuniine.diint  les  porles  sont  ouverte» 
-Ml  lin  JM'ilin-paic.  Pichoii.Flinenee  et  le.  in^ite'^.  rentrent  de  droite.  Ils  vont  tous  très  {.'"'s-  Pichon  est  légèrement  pris. 

I^'l  f'pip'''"'')"'-  p"'''')  a  piacere 


¥ 


Onvieutîmonmari!..     .Ne  lue  quittez    pas 

FARCIS       pJP'-'''9«' /"irlej  a   piacere 


=^ 


^^^^^^^ 


^^ 


Met  -tez  vo.tre  masque  et  prene/nion 
suivez 
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LES   M  KM  ES.   PlCUOy.    FLUHK.\CE.  LES   IWITÉS 

Alli'  uoii  troppo 
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bras! 

Ail'.'  non  troppo 


^^ 


^^^^^ 


^^ 
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t^=^^=^ 
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-f-' P—fr- 

V- — M= 

\eur         in.  fié 
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è 
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^^ 


.  veur  in-tré 
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gai      com  _  pa 


gnon!- 


^ÏÎR 


É 


^^^ 


-^^^ 


N" 


^ 


Bii    -     veur et         gai     com  .  pa     .       gnon! 
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h 


^ 
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PICHON    (ir.s  g.i,   un  pHM^ris) 
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FLORENCE (/ja/'/f'J  Oh! 
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ÔE 
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r? 


f^ 
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±  A 


^•^  r  vr^p^=i=^^^M-f-^^^f=>^^  r  ^  h^^^^ 


fff^ 
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;=^? 
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Trois   houtt'illcs! 


,..h.^ 
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FLORENCE 

Mais   non,.. 


mais  non!... 


.^m^  «    P-IL^ 


^^^F^F 


bats...  la  cam  .  pa   .   gne! 


''    'f  ■  iii>  ]tl     8- — J~l  5 


:t^ 


Lf«C_rt/ 


tFpr 


^^^^^^^^ 


» 


i, 


y  p  f 


I 


:5±z^ 


I 


^^ 


^ 


^EEJ^ 


<T(/.sc.  ^oiv;   n    poco 


■P-  -^  -|9- 


S 


traî        .        tre 


le       cham   .   pa 
jjoiJiiasimo    cresc. 


FLORENCE 

Un  vin. 


délicieux! 


m 


^^£5 


2?^ 


kj=k 


jjj.  Himiniifiido    mollo 


U^t- 


F'\?^n  ^ 


^m 


T  ar 


1  t 


^p=y 


^ 


"hjïï;] 


^^^ 


p 


^^^ 


i 


^ 


7    X  X 


ITH 


Tempo        PP 


.-.^ 


■nip 


ir^~> 


f^m 


^^ffT^'  t     t 


i 


a  Temuo 


Touf      tour,  ne 


-'?-^^- 


111  ,    tour      de 


'°^#    ,>»rf:it    '« 


hM 


^ 


-fè 


pp 


§^ 


M 


W^  -7  y     ^^^ 


•?  P  *? 


•7 'M  •?  X 


?>;>' 


-ifL 


Pirh. 


*: — a ^ 


g      s 


TllUl  1 

SOPliMSOS 


.le      n'y      \ois      plus  très     clair! 


3^ 


v*-pT ■' *--y^!J y  »  Ip-'i'-'  ^  l/p-»  *  IJ 


i 


p   cresr.  srhfi-zandn 
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^ 


srlwrzando    molti' 


^ 


jQ'- 


^ 


^ 


E^ 


^ 


Jk  ^>r- 


i 


.-.h!  ;.h' 


t  ]/     •? 


Ah! 


I!\SSFS  )> 


Ah! 


^E 
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E^ 


^ 


ah! 
Jf 

J^  ^   ^        E 
ah! 
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FLORENCE 


^ 


P^     i        I   J^  J 


w 


^^ 


din 


len.dre        Tair! 


pie 


^gf 


yH-irrTrrrim^ 


^m 


m 


4^ 


-M 


■»/ 


y  l'iith 


m 


â 


É 


m 


FLORENCE 


i 


i 


m^^ 


PICHON 


^ 


Faut  -    il  <iucje    vous   ac  .  coni 


r~'i^> 


t     t 


Moi,..        vousquitter!.. 


PICHON:  fpar/ey 

On  est  si  bien  ici! 

~~~- — ,,^^  (K-irfrih  cl   GiihricllH  oui  cuiitriii|)|i' 


,  .!.■  p!UK-li,-,  |>,-.M  inrip,' 


17X 


CABRI  ELLE 


Je       n'en       crois        pas^ 

fACl  I  ITF 


y-r>     îr 


t^O^ 


PJ    J     IJ 


Onb. 


F^ui, si         sa    . 


e    chez      nous  ! 


1 


■i.  i  J  J.  Un  liPl  ib^TJ 


7  X      y 


^=Q^ 


r 


1 


i 


h,l.l  ,  ,       ^^^ 


|b«b»fS^ 


■^><>      Kvl^: 


^ 


^ 


•7T,  ■?  X 


FARCIS  (prHii.iiit  iHi  pHK  :iir  h>|)orrit.-) 


aux  se       mon 


frenl     fen  -  dres  ef  fi  .  de      .        les,      Mais.. 
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-[f£)p- 


i 


X        X 


Les   plus    sa      .        ges       sont    les     plus      fo 


t' rTrViLrff-f'f-^'^f 


IHO 


(Jn~iiiiii  >r\v  .!.■  .Iioili'    p.ui  oo«|i'-,  li'Ki'n'iiiHiil  gri 


PICHON  (;,  |..,i)      Oh!..Le  Hém-nV.. 


(par/,/)  r    p^ 

Soyons  régence! 

PICHON  (ii%e.' une  ;;rk-.-pétnitleuse)  _  p    ad    lil.  . 


Pifh. 


IHI 


Atidaiitiiio 
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Piih. 


U  '  LJ       U  '  tJ  '    L^  '  "g^ 


a  Tempo 


P.-h.lV^l'i.      P         1^ 


S  -7 


1^ 


^te 


^ 


r      p^ 


"heure 


où     l'a  .  niour 


Dans     l'ombre 


a  Tempo 
3 


t_J  ■"  L/  ' 


r_j'  '  "L/  ' 


L-T  '  tl' 


FLORENCE 


t-T  '  t-T  ' 


S!f  lLi  I'^LT  '^tf 


ISIi 


^m 


;>  A-g,J  ^J' 


^s 


.ps 


L 


es  bùs.  quels        dis  .   crefs, 


U  J     1  J      Jg 


m 


•7        ■y 


Les         bosquets         dis   . 


(A^'>   J       J^ 


m 


Les         bosquets         dis  . 


ets, 


i^,       0  0 


^ 


i 


r-      r 


•7        •? 


Les        bosquets         d 


ets. 


Et 


3a=^=P=f 


^^^^^^ 


^3 


S 


Les         bosquets         dis  .   crets, 


Et 


^^H 


^ 


^S 


j  jj^jj  j^^ 


^ 


^_^rrr^f-^frr 


r-- 


S5 


5k 


^J- -.J 


r^.i,  ^   -,   ^jt_^L_L[_j-^^   7   ii|^  i^zii^ 


[^  ^  c_f  -"=^  "  L-T^^  '  ?-n^^ 
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(l«fs    insltos    surfiMil     (jijr     li.'     fond) 


H''.^^=^^^ 


f 


.  ce! 


t>i*       J'  •?      •?       X  ^ 


^    iS  •/     ^r      X  -7 


^^ 


I 


»  1^     ff    •?     •? 


^ 


7     •?     a  ^ 


îà^CTjrm^ip^P^if 


^i7?J 
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PfCaOlV.     FLORESCE.   FARGIS.  GABRIELLE.    JASMIN.     (oU    parle) 
(REPLIQUE) 

PICHON:     Ah!   le    bon,   l'excellent    prince! 
FLORENCE:     H    est    amusant! 


Pir.HON  (ri(;.,r.i.T,it  Farcis .1  CHbiinii,.)     Oh!.,  vovez   donc ..  là-bas,...     le    chevalier 


i 


î 


to 


ffiE 


y_.rn 


TT^  ^.ihi 


vv 


m\u\  il 


^± 


7        S 


7        y 


^ 


^ 


; 


en   galant    tète -à -tète  !..  Voilà  donc  pourquoi  il  nous  a  fausse  compagnie 

pendant  le  souper!..  La  Dame  est  jolie!. qui  est-ce* 

Jr"?  Q  FLOREIVC.E:     Vous  ne  la  reconnaissez  pas? 


^ 


A 


H^'     7  S 


i^ 


fe^ 


=??= 


a^t 


r 


7  S 


7     S 


m 


Pir.HON:    Moi?..     Gomment   voulez -vous?.. D'à  .  bord    elle    est     masque'e!..  Et 

1res  léger 


3q 


U  '  ^  U  '^ 


^ 


FLORENCE: 


puis,     est-ce    que    je    la    connais? 


Oh!  sûrement!.. 


(le  dialogue  continue) 


i 


7         X 


g 


^ 


18'/ 


(REPLIQUE) 

PICHON:      Mais   je    n'oserais 
même  pas  lui  parler! 


FLOKENCE: 

AUendez-moi  là! 


\l^ 

q 

fSf 

S 

1= 

=^^^^=1 

W           =d 

■ 

pi. 

■  J  w  ^  ' 

^ = 

-^ 

f+^ 

ii 

— 

r  r  rr 

1 1 

B 

•*■* 

— 

U"^^   ' 

PICHON  (REPLIQUE)    Ce  pauvre  Régent  .,,„■  se' r^'ppr.ohne '!,,!) 

qui  vient   chez    moi   en  toute  con  .fiance! 


-KHrde  si   ,„,    „.   I,.  M,il   ,K,s) 


ce   n 

^1,    ,  , 

e   serait  pa 

s  gen 

.til! 

M 

(le  dialogue  suit) 

O 

l    ^J     ^ 

H 

1 

■^      "^       ^           "  : 

•^b    [i<l — i- 

1    Ij     ^ 

?    f 

' — < 

V-^ « 

(RÉPLIQUE)   PICHON:    Le  vin,  le  jeu,  les  femmes... 

tout  est  là!..  JASMIN:   Je  suis  confus!    Je  viens 

.lASMIN:     Pichon?'..  de  perdre  vos  mille  écus! 

PICHON:    Monseigneur?  O 


PICHON:    Monseigneur  daigne-t-il 

en  accepter  d'autres...  (ii  (..■.■n.t  r^rpiMt) 

.IASIV1IN:      Yolon.tiers!  J'aurai  soin  de  vous...  et  des 


'«/ 


i 


p  suhilo 


ï^ 


^L-iji-FH^ 


chan     .      ce  ex.tra  .  or .  di    .    nai    .       .    re! 


P  f'ilff- 


poco  rail. 


ii^   * 


KrrF  PPP^^PP   V    -r    P    |*=^^Pyp       ^r,    T 


S^ 


Ah!  si  ma  femme  me  vo>ait, 


De       moi    comme elje  serait  fié  .      .  re! 

il 


^^^4=^^-^-^^^^ 


^^ 


^ JL 


iiH  lib.  Irèfi  acrcnliiv 


Kt  I  in.fà.meCor.binmoiuTiiit  De  ra  .  -je, 


s'il    m'a.pfi- .  ce.vait 
a  TfiDpo 


FLORENCE 


m 


mw^'T^^fj^ 


t       i ^ 


(à  Florence   ,|„l    rexienl) 


m 


Far.  gis  va  vous  la  pië.sen  .  1er. 


^ 


^ 


ï 


Klibien?* 


(îiniirl  Difii! 


orf  /iT». 


^^ 


H  piacerc 

(rl„e„U.Mt) 


^#^^^?^-i:^^jr^ffi^^=^^S^ 


:^ 


^^^ 


Sivousvouleziaconten.ter,  n ou  _  bli  .  ez        p 


n'ou  -Lli  .  cz 


suivez 


IftO 


a  Teinpo 


f  j    W'  J'JI  ;  I  r~-^  ^  p  f,  h^ — P^ [  V-H 


pas  que  la  beLle  Mar.qu 

a  Tempo 


e        Dans  les  pro  .  pos ai.nie  la  gail.lar 


^ 


f  J^  J^'p  r,-    il^-ppFF'ipMr 


riteo. 


^S 


Fr.5t»= 


di      .      seîSov.ez       ga  -  lant, fai.tes-lui  les  doux venx. 


A  .\ez 


I 


^to 


^t 


m 


M 


^ 


■ — — g 


=^=^¥ 


9P^ 


i 


r"^  Y    Y 


(a>fc  une  fiiilHutHri.'  MVillutt 

Poco  più  lento 


(Fargis  aniAii..  Gahrielte  à  Picho.i) 

(parlé)  La  voici  ! 


PICHON  (.'.  part)   De  l'audace  et   mn  fortune  est  faite!  FLORENCE  ('nre^.-.iiaii 
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r    ■>  p  ^f  p  I  r    r  r  p  ^J^J.^^ 


(Pirhon   ('.lit  sus   ri/verKMif,) 


.  chon,  seio^neur   et 


$ 


.    (re  du         lo  .  ni^! 


H 


p 


«K 


(C\ 


^ 


FARCIS   (pie^eutHiit  Gnbrielle)  ^^ /,7,  ,^^ J 

-3—^^ ^ wV^ 


^ 


^ 


L.ne  da     .      me.. 


^ 


é; 


a==^ 


^ 


M 


I 


i 


(mvslerienseiiieiil) 
3 


(Gabrlelle   fait  SM  reSeVehces  ) 

FLORENCE  (>ûW(;>  Viens,  Fargis!    Respectons  ce  doux  tèle-à-tète! 


Leuto                  ^        a  Tempo 
-  h- 


(^P* 


m 

■d-    -é-   ^ 


^ 


g  JM   y     ?^^=^^ 


f 


^^ 


y     X        X 


-hr-^^ 


i:»-2 

(i|.r.-.  irii   silLiii'i-  ciiibiirrussi-.  l'iihr 
h.-rlhutii- tn  iherchsiif    ses    ni-.|>:) 

Allï  moderato 


PICHOy.      GABRIELLE 


I 3 


1 3 1 


P  M^  ^  P'  r^  I  F   y   7  p  P  P  ^   7  P  g 


3rR 


t;     X  7 


S 


ii 


.Ma  .  da  .  nie,.-       vousman.  qiiiez. 
AUÏ  moderato  ^ 


h     le.clat. 


de    Ir 


S 


"3 1 

'-Ai 


GABRIELLE    G„.c   „„o  gr.-.n.  nu,Mu..„s,., 

a   Tempo 


^^Sv-t-'   p  ?  •>  ^l  7  P  P  P   p»,»,|  ■»  'j  p   c  1-   ^ 


fè  .  te..  De  cet.  te    fè  .  te. 


On  nien     a      dit      le    plus  grand 
a    Tc'ui|)0 


7      < 


f 


g 


3E5 


E 


y    7     X 


i 


PF=^ 


bien! 


l'ICHON     (.N,c  „„.■  juie  crédule)  _ 


(,1MV  lllir    niir.^.'    m.Kl.'-li. 


^ 


7       -7 


Ah!. 


\rai    .    ment"' 


Mon    Dieu 


^       g        ^ 


^^ 


^ 


ÏZJ 7- 


<'\:\,  P 


Oui..  sans  don    _    te.. . 


^ 


f~u-^r 


o 


V   ^   y   7 


S 


s 


ivfl 


1!)3 


P    » 


&é^ 


>TO,  ^i^:':>fU'U-^uh^h^^-^u^u.i:i^ 


-lenaivoulume.nagerrien.    Et  jesais,     eiide    nous,     cequece.la  mecoù    .    (ol.. 


ri.-b.^^^ 


"if*  .         #   • 


^ 


■>■    i-a 


g 


i 


'<'.W- 


& 


^■'  M    r  y  ?mp  i^'  ^  ^ 


Le  ballet  fut        splen .  di      .     dt 


et   le  souper..         di 


irus/f^   £^ 


s 


b!>       •     » 


'oIj  ^^Lj- 


txJ — ^  t 


"/ 


^^^l     p     7     ^ 


f^î?,,   Hf  I 


^ 


Ah!. 


quel.le  chair    <\\ 


f^^4^lf    ^'^^ 
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ad  tib.  a    Tempo    . . 


?JT^    1  ^  FJ^L^Jg^^lE^M— g?'T  P  ' 


S^^ 


Dont       vous    a  .  vez         je       crois,        pris        vo  .  tre    lar.go 
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aM^^^-^'liFfrë 


7       ff 


^M 


•?•/#- 


m 


•y      at 


oiiis...        ou    il    jou.e...  J'ai     ga     .     gné... 


[lin-  hasard!... 


S:^ 


«n  ^  j^n 


^ 


j^^ 


fj     •'"^n      •■ i      >'t'   =^ 


»'■!     ^^P 


'L!f  ^  'F  U 


i 


i 


^    i;^ 


S 


è 


^5t=^ 


GAIiRIELIiE  (riuo.u'Mt) 
a<i  llbitiijii 


f^'  l>  1  ji  M  7\]^7'  r~^^  ?  M  r  ^p  iip  r-^f^ 


ê 


.Mais,.,  cet  .te  fote  enchan.te .  res    .    se,      Pour       qui  la  donnez-vous?. 


r>. 


S 


PICHON  (i,;.s  f.i)      >, — 1 


GAltRIELLE   (mm..| 


'  l  •'  t  ''i^^ 


PK.IION         (iwrtr)  ^ 


19fi 


i 


SE 


m 


*j     g 


'■/4  ^  p  p  r^^^^ 


(u\n-  liur  dignité  giotesnue)  ./' 


^g^ 


PiL-6. 


(le  .  la  vous  suiprend  7".. 


Poco   inaestoso 


•le     fjiis        Ion. 


É 


^ 


i|j        •/     i] 


/ 


m 


^ 


<"^^^    T^*?  n     '^ 


m 


a   Tempo 


Pich. 


Pi'b. 


^^  J         J'-    ^ 


5SSÎ 


PP  très    détaché 


■  ot  me        jalouse  et      m'en 


.  e.     Les  fem.mes.    le      bon 


mri  !  -^"''^  Crn~î^ 


iiK'lt"     l'iii    lento 
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$ 


O 


GAHRIELLE   (,;  ,.;,,() 
P 


rail. 


a   lempo 


iiel        e  - 


^rW^^-^g^    f^^ 


4- 


•?     s 


feni-iiies,      voilà  ma  \i  . 

4 t-J>- 


y-  -  r  t  M 


-  e!.. 
a    Te  m  p  o 


^M 


:^=F 


m 


^#i* 


w 


Se 


^ 


O 


^^m 


f  i'  i'  i'  I  j 


'     .  fait 


mon     a   .  veu.sie     .     nient  ! 


^^^ 


poco    rai 


i'"j  "  T  r  rii->4-^ 


i^ 


g^ 


!hi 


ê 


7    r 


^^E 


^ 


Tempo  W 

PICHON     (.l'un  ton  ,:.r;„-,l) 


f-f— F^       ^^4^^^^.-f^4:j^ 


g 


^ 


Tempo   1'; 


Il     est    Mai  que,        le      jour, 


tout  na.tu.rel  .  U 


^^ài^^i^ilii 


-ff ^ 
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f.AHRIELLE 


Pi. h 


da  .        .me,  Kt  tua  femme  me      croit   la     per .        .        -le     des    ma  . 


cédez  uu  ^eii     ^         ^ 


-  lis!  Ah!  ah! 
cédez  uu  peu  j_  • 


qiiandjy  pense,  je     ris!  Ah!  ah!  quand  j'y  pense,  je 


i 


CAHRIELLE    (l'.m.l.nl  ,.:.r  l- h,-.-,-.)    sf::^ 


rail,  molto 


S 


i 


Mais. 


f  ^^p  A  y  g 


a  p  \  p,^=g.|=^^^ep4J 


^'^P    vJi^p 


i 


ris!..    Siiis-jeas.sez  rii.xé!..    Siiis-je  as.sez  in  -    f  à  . 

rail,  molto 


^^ 


h^M 


pp 


^^^ 


^ 


UH) 


ad  lih 


Quemafem-me?..       He 


»^^^ 


Cs 


^ 


iNe  soupçonne      rien? 


î-AlSZt^ 


^'l.  p  ''  " 


m 


bien  ! 


Ah  !..      La  clièie  à     .     me  ! 


p  /«".W- 


rs 


^>VF   vittlff^ 


Kn  ce        moment 

a  Tempo 
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fuh. 


$ 


^^ 


*?       - 


-^^P-^P       P       k^ 


f f- 


^ 


Sans      le    moindre  (la.cas     en  tè  .  te.  Pendant  qui  .ci      je      fai>-    I; 


.bb       •? 


3 


1 


mFf 


^ 


r   I     r   I  ^L^ 


r^=f 


p     .V 


-"■^gegE 


^       ^ 


Kl    .    U 


Ti-h. 


fê  .   te.. 


Kl    -     le       dort. 


^'>     jj      T-^ 


r    ti  I  r     r  r-^^^-^ 


"f 


gEE^^^^^S 


^3 


l,J      J    iJ      i 


S 


../;-). 


^^ 


dort  ?. 


rail. 


S 


^JM      J  i-       ^-^-^^^4 


^ 


Kl     -    le        dort 
rail. 


bien  fran.quil  .  le  . 


nJ-J  î 


fcj 


r"^  '■i  i  j.  j 

r         r  "^ 


■^  J  >J  J 


b^  J  ij  J  ^«r  J  hj  J 


f 


f 
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Cl<l     lit,. 


»K^ 


^  J'       ?g 


Tfnipo 


Kt 


^ 


T^ 


n,  r    ^Mfi  p  [i  p  I  ^i^^-j'  P'  ^  ^ 


ment  ! 
a  Tempo 


Klle  est    si      con.fi     .      ante  et      si     simple... 


^ 


( A  ,.,„t)      p 


a   Tempo 


^S 


i^ 


1» fr 


^ 


bè  -         -  te?.. 

(ritM.t) 


Ah! 


qu 


el  .        .le      trahi 


È 


h,  h. 


un    peu!., 
suivez  a   Tempo 


SE 


t-T-^ 


son  ! 


p  /;';/.</. 


S 


pZJU  P   f!    I P-^^'   y    ■>  17^ 


^ 


Pifh. 


.le       la     le.  trou -ve    .     rai  demain. 


a  la     mai 


-?       7      p       P      V         N   S 


^       7      P       V^^ 


feE^^^ 


5=f* 


^ir-^'^--^- 


S 


^^ 


p  l'-d'.i- 


Wi 


G/VBRIELLE    (ù  part) 

Oh!.,    le  monstre! 


Più     lento 
(sun,,ir.„t)    ^ 


m 


^ 


^f=^^ 


^  y 


poco  rail . 


Ah!.. 

Più    lento 


¥■  }~Q^  U  \M 


^^r-^ 


GAIJRIELLE     {-.t^e^  une  inge'iuiuMt^  affectf'. 

k ^ 


B  /F   r   V    >,f^^ 


ï 


(eu   miiiaud^iut) 


m 


'Hr^-^ 


Quoi    donc,  monsieur  Pi.chon"'' 


^ 


Di    .     tes! 


^ 


( ure.i'iui'  parlé) 
PP 


•?    y        f 


.  liez!. 


,1e  n'o    .     se.. 


PP 


ail    lih. 


^PJ    ^JiJ'/T 


^^ 


)'^'    -^    p  T'   ^ 


^==^ 


Hé  bien?.. 


Vraiment!  Faut-il  l'ôter? 


m 


(so„,,i,.0 


n,  y  y  ^    '-p  ^  r  ^'  y  ^^  i  r^ 


^s 


*?        X 


masque...  INon,   j'ai  peur  d'abu  .  ser!. 


Oui!!! 
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(in:    m.liri.MS..) 


PICHON    (:<  |..Hi) 
La  Parabère  n'a  rien  à  me 
refuser!  ma  fortune  est  faite! 


(l'idM.i,  ùiv   le  iiinsciue   .le  Gabrielle) 


^-f   1V^      p    7  ^t    ^ 


f^F^ 


la  sceiie  continue 


(REPLIQUE)      GAIIRIELLE: 

Kt  je  prétends  vous  aider,  moi  aussi,  à  faire 
marcher  les  affaires!...  Vous  ave/  pris  une  mai. 
tresse,  je  vais  prendie  un  amant!..  Kt  ^i  le  commerce 
ne  va  pas...  je  vous  assure  que  ce  ne  sera  pas  de 
ma  faute!     Adieu!..      (fiUe  sort  nipiiieuieui  .;  pik-Im)  .. 


i04 


PICHON: 

Gabriolle!! 


.     ,  iVet  2'<.^  SOPKANOS mf 


^ 


^ 


r     p 


f      f:p 


^ 


I 


C'est 

l'.'H  2't-  TÉNOHS mf 


I  heu 


re  011    la  . 


Danr. 


i'.r'      F  p-p 


fe; 


f 


f         'P^.  P 


I";*  BASSKS 


s 


C'est 
"if 


I  heu   -  .    re  où    I 


Dans 


^ 


r-      g-^F 


& 


t'  i'  \j 


I^K"  BASSES 


S 


C'est 


l'heu 


re  où   l'a 


Dans 


r      Pt-f 


r-      F  ^-  ^ 


^ 


Œ 


Moderato 


C'est  1  heu   .  .    re  où   l'a  .  mour 


Dans 


Harpe 


^^  !>       g        p.  ^ 


-^y— y 


Z 


^ 


A.( 

12,9 
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I 


-  P''  - 

i'!-  sop. 


^ 


C'est 


^^ 


p  r     P-4X'      "P—^- 


l'heu  .    re    de  l'a   - 


^^ 


_h  ^  7 


l'.-TKN. 


^ 


ce.       C'est 


l'heu  -   le     de  l'a  - 


r-      P  ^  F 


I?»        g 


^ 


E?     7     7 


zA^ 


ce,       (J'est 


l'he 


de  r 


T    P  r    r 


-f^ — ^ 


=^==^ 


pii- 


C'est 


l'heu   .    le     de  l'a 


/ 


^i.  T  •     -1^-^-g 


"r    r  r-j 


-^      7     7 


pri.      .       -ce,      C'est 


S 


l'heu  .    re     de  l'a    . 


/ 


^ 


^^ 


^^==^ 


acceleraudo 


Fin  (lu  ir  Acte 


iO« 


ACTE    III 


Même   décor  qu'an  pi'einier  acte 
ENTR'ACTE 


PI  iyo 


M 


m 


Aiidaiitino 


^ 


pp 


1 t 


a 


^to 


2Péd 


f-- 


r- 


«       2 


r-^ 


i^^J 


/e  lAdH^  ftiV/i  e;i  dehors 


^ 


-^^ 


^^-^. 


liiichis»imii  crcuc. 


■207 


'wf'vT^ 


rs 


f-f'T-rrt 


u=t 


^m 


i 


poco  cresc. 


^ 


^^fflr 


^ 


r^-r^rrP^rrr 


w 


^ 


OT^rm^ 


:J: 


a  ^  LJ 


l;  ^  cj 


»ip 


i^ 


^ 


L^TT. 


rrrrrrrr^ 


^rai}  râïj 


^ 


^i£^^ 


*? 


j' — ~»j. 


é:^=^^ 


[_r  ■>  ''Lr  "^  '''[j-  -'  LJ  ''  'l;  ''  [_r  ^ 


LUQLLW 


^^  JJ-*  --^'  f|r 


i. 


•i. 


w 


çj''L;''|.lj^lj^'U'LJ' 


rail,  e     siiiorza 


uJo 


n7?it?^^roSij 


■j^ 
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CLÀCDIKE.     piiU    GABHIf.LLE 


Elle    s'nrrète     .le-vdiii     une     ih^iise,     lomnif     si     oVt:nt     Di.mi  .ili|ue    (|ui     -rnible 


lui    répondre. 


iiè 


l-ririciist',    elte    rei'ommHnce     se>     m  c 


r^^n- 


5^ 


P--  J     j  fi 


U  Lj^ 


^ 


^ 


-V- 


i-fC;ir.lMMl        Ir      |JlM».':>M      ,|,l',il..      lie,.!      ;',      1 


iO!> 


II 


m 


(<;ahi  l,-ll.'   L-.iliv  d,.  giMitliH,  ti-Ist,-  rt   iii<|iiièt<-) 

GABRIELLE   ^ 


^^a 


Personneen. 


S^< 


i 


^î 


-^--s- 


ï 


r-p 


i>--%  ^'^fj-f^^^T^^ 


^^ 


tt-fr-s-r 


ff 


CLAllDINE  ( i.,.,f,  r.,ri..us..) 


p  ''•  HP  pi-'  p^^ 


Non,         ma.da.me,        per.son.ne! 


i 


âfi 


GABRIELLE 


P^ 


^-J^/TT^'^T-h-/  i^illX^ 


On  etil-ud  s„riMer    10   huiin-s 


Ah!     Clan  .  di   .  ne,  je  n'enpuis   plus!  — 
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<^ironnelp!i.rever  .   ra        qu'é-iein-fés  ef    four. bus! 


t^       P 


in 


iruii, que.  reîx  ■niants,  ton  Jus,  En  u.tîiiie  temps  que  nous  ilssoraii'iil  rcc. 


Pouiini.plo  .    rer  de  notre    a    .     me  trop    bon    .    ne 


P 


^E^ 


m^^^^^ 


g    ^ 


0    -7     -!     i       =^ 


por>isf-_ 


tl         le       mol  qui      par  .  «Ion 


i*=^^^- 


m 


m 


^èî^^ 


Ê 


J    7    7     X  ^ 


21i 


p  vrcs  •  — 


^^^E^^^v^ ,  ntà$^:^^ 


a  Tempo 


1  ,  .  .  - 

Par-don.  ner?..      (,oninie    ca?*        Tout  d  un  coup:'' Ah!     mais,  non! 

a  Tempo 


S 
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ff'1  ~  c  n  ^  r^=^ 


De    ma         fa  .  con! 


f^f=Q 


^^^ 


^ 


"Y"^ 


^ 


•!/■. 


^>ti"^  j  r  T  r 


^^ 


^ 


.GABRIELLE 


•2  Kl 


très    ri'.leuli 
(rin.M.Hi.l)  a    Tempo 


ff 


(.l'iMi  ton  déoid^) 

r\      >'tf 


ais         un       "h  .  lant.  Ma    .    da    .      me...  .le    vous   iii 


^ 


i     ^  P^  i 


me,..  .le    vous  jii  .le 


<;i.u. 


M 


p = 


^ 


5^=^5 


^j'ir]^^ 


"!/' 


0         y      ^ 


p'pir  p 


p 


bien,    sur  mon    à     .    me,        Que,  sans  même  af  .    fen.dreà   de  - 


ma  m,. 


^ 


W^ 


i 


^ 


ê 


=1* 


^^ 


„^  suivez 


^^ 


M 


^^3 


.le     se 


^^ 


i 


^ 


-^/a    1^    y     t 


/_ 


(k,m.,ki.1) 


^ 


rais   \en    .    eee!.. 


>       ^ 


:^ 


*?      g 


^^^=F 


=^=^ 
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(Chiudiiii'   remonte   hi  -.■.■n...    lépèmnriil .  .1  Mirvrille  h.  ,„. 


rail.  a  Tempo 
P 


^ 


ES 


f,»b.  5C^ 


;;     •?  ig 


^^f^^^F^ 


J'ë  -  fais      trop  heu-reu  .    se!..  La     vie,  âmes 

MM     1,^— h       N    ""a"-  a  Tempo 

■^173  J^>  ,  ■> 


i 


i 


é 


Sg 


^ 


^ 


"iv  i     1) 


? 


3É:± 


r 


i 


4M-nn"J71J,/Hl:'7~'l  :    ,    li:'~ 


\eiix, parais-saif   j*^)' -  ^"    -     ^^>    Le     ciel  ra.di  .   eux! 

pochissimo  cresc 

M 
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nill.     ^oro   a  poco 


(-e     n'était  qu'un  re    .    \f..  \ite é.va.nou  .  i  !.. 


w — r 
Voi  .    là     qu'il  s'a. 


^^m 


rai!,     poco  a   poco 


wm 


i^ 


p/>; 


wp 


^ 


i 


fl^    >U   •?  7   X==^ 


•7  •/    X         7 


rail,  iiiolto 


i 


•■"b.IVÎi? 


^ 


molto   lento 


M?r  pir 


Effi 


-  chè  .    ve...    Je     pieu,  re    au.  joui-d'hui!.. 
rail,  molto  o  molto   lento  


^m 


i 


:^ii=rM 


s. 


^ 


r-— P'i 


ppf^ 


^ 


ïs 


^ 


f 


o 


Ail"    moderato 

CLAUDINE    récit 


Ah!   iMada.îiie!       voici  monsieur 
A\\^  ,  moderato 


qui  s'ache-nii.ne  vers  nous ,  suivi  de 


prè«    par  mon  bandit  ! 


Bon  Dieu! 


I 


^^^ 


t^t 
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(kii,.  ,,,i,-.,v,i.i  %.iv  <;i.hii,ii..) 


-\ous  ce  que  nous  a.Nons  dit  ! .. 

Allegrelto    ( J  =  120  ) 


Allezfai.re  toi  -  let  .      .le. 

5-, 


P^i'ria- 
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^m^i^^iir-     rff 


-  clai  ...  renf        vos  beaux     \eiix  ! 


r^-TTT^ 


^ 


m  0     0      0      J 


^ 


F- 


t 


f- 


'f 


3J&,  f   r    r   ^ 


1 


^ 


^^ 


Fai    .    tes    fré  .  mir  vos       le  . 


n-es       De     sou.pivs 


t^»        F 


P 


t^  liJJ  J  Tl  |!,Jj  J  ^TfrJahikjj  iiJJ  J  krk 


^ 


^^ 


bi 


^^ 


i 


Jê-^ 


';/• 


M 


^ 


a  piacere 


^ 


/?^ 


Tempo 


GAlîHlELLE 
p   léfjer 


n^^44^^ 


^^=^^f^ 


Mai> avant    que  je     sor.te 


~\\     ^     t 


.pus  a    -     nion.reiix  ! 

^  a  Tempo 


V  ''•du 
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poco   allargaudo 


ad   lih. 


((.nl.ri.ll,      -.„■•    ;.    ,l,.,i(.) 


Que  le  diable  lem.por  .      .       .te! 
Allegro 


no 


PICUUX,    DUMI.MOVK 


fOu    voit    ;ii-i-i>,.i-    l'i.liuii    .•!    l)omiui.|".'.    (|i.l.     Je     h^    nu- .     .-LgiM-iltnt 


AIT'   nn)4*.eral< 


^^V'^    t    t 


i 


^=m^ 


^ 


^^ 


^& 


t  ff  *?  ;= 


e 


^ 


^ 


?5^ 


iliv-,.  n<.nnnl.|nr     un 


Jcu-rnUMit      Im    |„„lr     H     regiu-.l.- ) 


'^ 


ï 


H 


^^ 


f^ 


5ÏI¥4= 


§S 


É 


=K=t± 


i 


DOMIMOL'E  :    Monsieur,  il  n'y  a  personne 

PItHON:       rlaime  mieux  ça... 
DOMIMOUE:     Moi    aussi! 

I ^ 


m 


P 1 C  H  0 \  :     Je  n'entends  rien  ! . 


f 


7  X       -i — i 


m 


t± 


ïrT 


.fe±ti 


/O 


i 


^^"""^^ 


1  s 


DO>II\IOL'E:    Moi   non  plus!. 


^ï 


p 


y    X 


^  g    X 


La  sL'èiie 
continue 


PP 
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REPLIQUE")  GABRIKLLK.  CLAVDISF.,  PICHOS.  DÛ.HINIÇUK 

CLAUDINE:    Tu  veux   me  quitter... 
UOMINIOl-E:     Indubitablement! 

(GMl„i,.|K-    co.,Ui-tt,-n I     iKil.lU,-,..     e„i,e    ,..,,•   1.-   foiul  ) 

GABRIELLE  ^ 


p    hgèremenl 


^j'ip  T^J 


(Elle    eul« 


PICHON     (.mu.limi,IO 


Ahl  vous voi.là"?..     Bon. jour! 

Os  CLAUDINE       (■,    D,.n>iMiqu 


i 


'^=-\ 


1*0  ur 


Ga.bri  .    el  .       .  le  !.. 


autvaii    ft    ^ou    cliinieiiu  ) 


^       J^~t:^I  0-?  C  ^44-Q=^ 


=^ 


Tiens,  Clau.di  .  ne,  prends,  eni.  por.te!. 


fr=f^n^^àn^i^ 


quoi  me  traiter  de  la       sor.  te?.. 


-2i'î 


la,    la!     »ra,     la,  la,la,la,la,la,  la,  la! 


f  j     M<n\^^^^ ■<  i^fUHî— ^^^'1 J' jrrim 


a 


mot         quimeré.con.  for.  te!  Situ      pars,.,    dès        ce  soir,  on  me  trouvera 

PICHON        ?    ,  _a_ 


^ 


P    g^'  '  P  P. 

el   .  le!  Ga-bri 


Gab: 


1^-— s 


G  \f^B 


I 


^ 


t=^ 
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fe^^^^^fe^ià-D^y^r^^^^ 


In,  la,  la,    la,         la,  la,  la,  la,  la,    la,         la,  la,  la,  la,  [a,    la 


^^ 


la!       Tia,   la, 

r^ 


i.te! 


Ah! 


m 


^ 


el  .  le!     DOMINIQUE  (.<«  ..uI.Iosm)        _ 


^y%  t       ,  p   ip    p    p  P^ 


(^.url.u   fonJ) 


^^ 


iNous       en       re  .    caii.se    -    rons 


e   -    main! 


^*L:f^^^.^=^ffiippt1^^^'J7^"^ifj 


la,là, la,  la. la,         la.      la. la, la, la,  la,     la.         la, la,  la,  la, la,     la,         la, la,  la, la.  la.    h 


^ 


i 


i 


Quand    on      ai    .     me  on  n'est       pas la        plus  for    . 


S 


V  P  P I  r  1^^-^^ 


Ga.bri  .  el  .    le!  Gabri . 

riteu. 


a  Tempo 


la!  Tra.    la,         la,  la.  la.  la,  la.    la,         la!  la! 


la!  Tra.    la,         la,  la,  la,  la,  la.    la,         la 


^ k 
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PICHOS.    GABRIELLE 


Audautiuo 


PlCHON     (in.|.m-t   A    .riVL-t,R.Mx) 


Aiidantiuo 


^ 


D'où  viens-tu, 


^ 


W 


7        X  ZJ   (,J    |,i^ 


^ 


"if 


3S 


É 


a 


GABRIELLE 


1^^'^^^J¥^^g=?Jv-^^v^ 


i 


g     ^ 


3       L.    /O 


Qu  importe  d'où  je    viens,  où  je  vais,  quej'entreoùque  je 


m 


m 


fc* 


fefe 


mon  enfant? 


^ 


1^3     -/    ll&   7     ■^=^ 


■^^ 


•7  g 


7^ 


^^p 


/O 


i^ 


« 


sor.te!      «ec  Je  veux    pou  .  voir al.  1er,      ve    .    nir,  Me  prome 


jor.te!      sec  Je  veux    pou  .  voir 


.    g  >       K- 


^ 


al.  1er,      ve    .    nir,  Me  prome. 

il: 


^ 


S 


5^=i: 


Cd-^t-f 


n  ^  "^  fc- 


SE 


►     »^    ■»- 


S 


i 


P  %<?• 


^  j  Id^  ^^  ^ 


-u    ^   ^ 


s 


^Tv 


^r^P  ^  p  r^i^r~P''p  p'-^m  j-     ^r-^ 


^ 


me  di-ver  .  tir, Sans  «u-tre        loi 

h: 


que  mon       plai. 


^^^^^ 


il 


''  \  '}  ^  } 


^m 


^ 


r^ 


"7       l.r: 


^p 
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m  11. 


PUh. 


reu  .     se!         Kt        te     voir     conten    .     te,      joy  .  eu       .       se,  Pourmoi,  c'est 


Péd.  <> 

Air  non  troppo         ^ABRIELLE 


•22« 


crescendo     poco    u    pnco 
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^ 


^^>-r.  ir     "gnr^Ljp 


la  bru    .    ne,      Ai  .   nions  la  bl 


^^ 


^ê 


i^ 


^-^^hn 


^^Ssms 


r-^-^p    ^-^ 


rj. 


^^ 


J-— J  î 


■;i' — -j 


1' 


I 


p^ 


^«=t 


^^3 


f=f 


I.  ^   -   - 


s 


^^ 


\i 


I   .    ve        1  a    -     mour. 


^^^,^"    ^'      f 


più    leuto    Tempo    1'.' 


i 


èfc 


PICHON 


S 


p  ■>  ■>  p 


^ 


piîi    lento    Tempo   1? 


1  V  y  i 


m 


^^ 


I 


ffTil-'jTTT 


^^ 


r 


^m 


7    X 


Ces  .   se,  de 


^m 


r 
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>'K.b.|w,  r  p 7 p'  g iT 


m 


GABRIELLE   (à  part) 


piii   leuto 

(.•,v..-    .,n,.rU,„u.) 


m 


^  r    7    -^ 


t:^^^^:^ 


Plaisanter,        moi? 


1      '         •    ^- 

Je  nen  ai    guère  en 


S 


7     :g 


-Il  -  c . 


k==^m 


?E 


^ 


fe 


più   lento 


0 


(kt-^j-^-^ 


fe 


a    Tempo    più   niosso 


''•  ih^b    I    ^^ 


^^ 


X        g 


— ••: .-* 

.vi  -   e! 


Je         crois 


S 


tJH-^p-  8|Ï'^P>^ 


ce     que     mes 


Ah!  ne    crois    pas! 

a     Teinpo^  piii    niosso 


i 


^Si 


é=^ 


m 


Hr — *r 


^^ 


M 


:ëE^ 


r  r 


'M  '  'H 


s 


rr 


f^ 


i 


:'.:  jr „ 


\eux  ont  vu 


ri-Jnri 


j-M^ 


Kt       ce     que         j'ai  d 


* 


f 


».  i- 


ai-i-i 


1^ 


=y 


I 


g  y 


?  X 


iiU 


r...b.^â 


^.^1^4^=^^-^^ 


^ 


.reil.  les         en.ten  .    du!     PicHON 


A    vos      a  .  veux  d  hi- 


^^^^^ 


r"  ^ 


^^ 


Non!  je       le        ju     .     re 


^^ 


^^ 


m 


IL 


■=3 


wVl,     1 


r  y    ^    t 


g 


^ 


É^ 


-g         y- 


Pfed. 


Ped 


'-H»}^'!'  p  '  r^si^;p  l'f  p  •'  ''  H  r   p  •'  ,p  p-p 

.  er.       seuls,  j'ac   .     cor    .    de  cre     .    dit! Souvenez 


'Éè^^^^=^^^-f-^  Vî     p  V  M 


:■'      \-       » 


à     .    me  Je      te        iii     .     le  sur    mon      à     .    me! 


âzàz 


M 


m 


^ 


^^m 


^^ 


^ 


m 


•/  s 


7     X 


# 


à 


m 


^ 


-7 i^ 


7       S 


7      g 


^ 


Ped 


Red 


Ped. 


/_ 


^^ 


•■-k-  /h^l;     f,    7    £ 


W'  r  F  P  ^' 


F  i.r    F 


-vous! 


Le        jour, 


I 


1 


fl^/v      li^^^-^^>^     |if 


€'estvous  qui  l'a.vez 


->lr-H 


■!     7      g 


f^  «SI 


'•' — - 


I 


^ 


7       ? 


-y~       «^~ 


^ 


^ 


Ped 


(:iN.'.-   .I.'pit)    Teuipo    V 
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meno    mosso 


H,  \      P   7   ^   P    I  P  ^  n^ij     ^  Ile;  f       p~y^ 


=g 


tais    -  toi!  Je   t't'ii     sup   .    ph    .     c! 

'■''*"°-  :î^  vM  n.olt, 


poco  piii  lento 


iZ\ 


VT  y  '^J^=p=^^^^^  y  i    >  p  I  M  >  JH^^l^ 


Ah!  QuHiidjy  peii-se,         je     ris! 

poco  piii  lento, 


Ah!      ah!  Quand  j'y  pense,       je 


Tempo    1'.' 


Quelqu'un  m'a.vait  jii    .     ré 

p  crenc . 


qu'il    é-tait     ne. ces 
poco  a         poco 

i 
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-sal-re..       Et  qUL',puurassu .  rer  uuliva.vejiir     pros.pè.re,       PourflatterMunsei . 


Pi  .h. 


-j^neurleRe.gent,  pour  lui     plai.n 


Lu  Clieva 


«^         ad  lib. 


#•    *     J-' v-r  j' I  i^i^YF  *    I'   ^^f-Uii^f-M-f^^ 


l 


Ah  !        Je  m'expliqueLeplan  du  Ctie va 


Qui      Mon.sieur de  Farcis 


fe^ 


^m 


^h-t X- 


X       7 


^ 


lior! 


Lu 


1    nii'.me! 


(trt'S  ninqiieilM') 


f^   p  I F  p  pi 


Cîb. 


Tich. 


.  liiM-,..       simple        au    -    tant  que  pra  .ti 


«33 


Piu    mosso 


GA  BRI  ELLE  (-.n,-.  wolt-no.) 


1?         7" 


m 


■■.E 


E.tait-co 


n.  Y   ^  -P-^M!F— ^— F  M 'f   r   r  Pr 


lui  qui  m'a  prê  .  té 

Più  mosso    «=I44 


sa  pi'  .    ti    .     te       mai  .    son! 


^^^^^W 


•?    g  g- 


=^=^ 


^^ffif  r'r 


^^ji,  J'  >  j  y  >    ^^ 


fe 


itzSi 


5=*^^ 


1^        ^ 


#        ■# 


I 


0.>.-c   dépit) 

»i/-^        ^^ a,  Tempo 


-g  7  !!J 


^^ 


^ 


pall. 


m 


^ 


J'-        Pa* 


pu 


iJ  ,M^^^^"^A 


Ilvousfal .  lait  uiu'maî 


reprenez  le   iiioiiv! 
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(.ver    i„.Iip„.a;o„) 


^^ 


é 


poco  piii    mosso 


=^F^ 


-X        X 


-tres-se 


L'  .  n"     m  aï    .  t 


ros      .      se  I 


Vous 


S 


^-^4=T^ 


^ 


X     y 


^ 


f3S33= 


# 


m 


■  ^± 


Oh!         Dieu!       non! 


i 


ifcizE 


^^ 


m 


m 


V 


^ 


' rrTf f 


poco    pin    mosso 


PVPVX         1"^^ 


TT^TT" 


^E 


^^^ 


^ 


-X £- 


iiK' .  me     1  avez    dit 


accelfi-aïuki 


S 


fqJ-^JJ:|=£^^i^ 


^^ 


-x-4^ 


^ 


;£ 


Jaimen.ti!  j'aiineii  .  ti!  j'ainien.ti!         j'ai 


w^A^¥^=m 


'•^1,    p  T  njL;L_nQ:^;3T 


^^^ 


Ml'!  iiiolto 


I 


/ 


F =  :=^    ^    y         :     ^         S      -= 


r,.b.  -<H»i^^g- 


t=t 


En     .     co    _    re! 


En     -     co  .    re! 


/, 


^ 


i 


fJ^fe^ 


y       X       ~x       ^ 


Mâ^ 


t       ^     --X       -r 


.til 


i 


h-ji 


j4< ■ ■ a 


S 


¥=^3^^=^ 


E-coiile  -  moi! 


E-cou.te  ■ 


S 


<>       > 


<l*       g* 


/.Ml':  molto 


^m 


ÏE^^ 


r=î 


-'=^^^ 


jt>  '  > 


f^^ 


-y !tïïaf?=af^^=^ 


^^ 


3*       y 


ï^czsrËr: 


-^— ;t- 
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crescendo   et  en  faisant  monter  la  voix 

~  '  2        1       ' i 1        ' i         I     / 


(parle)  2 


Ijf,    a        H^-UP    ^    P    ^~-U'    ^    P    ^~-U'    ^    P    >     U'  -^  X    a 


ê 


.Non!  nun!      non!  non!      non!  non!       non!  non! 


y      X 


I 


^l  l  V  g  ri  f 


»^^ 


^ 


^^^^^ 


stringennn 


^ 


àê 


'ffvf'.f  ^  l^vP-J^  |^>P''^f^  \f^ 


^Ml^r^ 


g     s 


(chanté)    1 — 


^ 


i  Tempo   Allegro 


r  ir  '  '^  ir  i 


C'est   fi     .      ni! 


En -tri'  nous   deux 


tout 


a  Tempo  Allegro 


^ 


fe 


»      X     X       =g 


s 


i 


X   X     ^e— ^^^^=g= 


(Kl|.>   sort   i  riroilc) 


PICHON   (parle)       Gabfl    .    elle!. 


Ete 


m 


^ 


±^ 


:5±: 


S 


^^ 


a  ; 7x    X   |g7x    X    ||7&zi 


?S^^ 


PP-( 


^^B 


Enchainez 


i36 


Entre  nous  deux... 


PICHOK  netd  (Seènc  mimée) 


..tout  est  fini!!! 


(Il   e.l.t.  n,   ^.NKlot) 

a  Tempo 


m 


,m^rT^^^Î~^ 


7    7 


^^^ 


^rr7^"^r-^i 


7    7 


f 


p 


„/: 


»/; 


^F 


iÔ^SSï: 


^s 


^•n^n3^r~i 


7    7 


P 


( 


"/li'  [_r  ?^— ^  c_f  s  7 1  ijp  7  y  7  n  ^  ^=^^ 


pochissimo 


^f 


^'^'  xV~\     ^     ^n     ^^     K77y7k77:t7 


J^Oj^^^^ 


^: 


ItÏ 


r     7Ç77 


iSou  \i•^ilge  s't'clîiirt'it    pi'U  ;i  p*'u,  an  soiunnir  <!ii  honhi'ur   ()a>.s;e) 


^ 


i 


^5^  J    i^J^^ 


-s 7- 


pococresc.ed  accel .         dim.e  rail .  raolto 


PP  - 

■9- 
) 


Quasi    adagio  (pins  lentement  que  precédciimieut  ) 
PICHON  ,  -     ^ 
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Sa  douce  voix, —    iiiof  _  t'a     .      bk'carei  .    se  Soiiclair  regard, ses 


Quasi  adagio 


ri  .     res  in  .   genus. 


^  J.     j/Tl-^ 


soiipur  amour,     son  char  .  me,        sa  ten. 


^ 


è 


y  y    ^      > 


^ 


r  r  r  t 


5#- 


■    y  V    X       ^ 


^ 


z:^ 


g^^s^ 


i 


rail. 


molto    riten,       /^         ("  ntouib.-  daii>  »:i  douleur) 


'M'  ^  P  ^  >  r'   r  P I  r   p^^J  P4i-H£--^^^-^> 


.dres.se,        Tous     ces    tre'.sors, je  ne  les  au.  rai   plus! 


a  Tempo 


^ 


.fn^^' — -Jiy  -, 


.^ff^^I^^-^^ 


y  y 


^ 


.fn^mr^^^ 


pp 


piiprall.  e  smorzaiido 


f 


-^^=^nn-x~^ 


-Kr^-7  ^  y  \y^ 


-^g-^ 


Enchaincï 
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Allegro  [JzziiO) 


m 


PICHOS,  DOMIMifVK 


DOMIMQl'E   (.■.rnu.r.nl,  (,■••.-  ^.glt.O 


^^ 


1 
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n(P 


I 


Ml!      monsieur,    p3S3   CVs(   a.  bu.  mi    .    na       .        ble!      ^'^ 
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PICHON  (stM,.,:n,it) 


I ô 1 


S 


I'  ^    ^     ^^1  i      "p    -7   I   -f  "P  •?  g-f-[-^->— * 


"""■  ''^  #  \> 


^^^ 


£J-^Hi^ 


PICHON  ,»/■ 


^S 


1»  I    ^  ^ 

P       '       R 


^^ 


"jf 


Vo\     .    ons ! 


I 


^Ë 


i^ 


le! 


^ 


^E£ 


le!     ^ 


^ÈEJ 


iTf 


.  da 


Lie! 


"Z/^  _ 


5e 


1 


^^^2 


i 


r=#^ 


E^ 


ff    * 
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Pour  <e     nio.cjiier  rie        \oiis! 


Qui  fe  r<-,    dit!.. 


i 


ji  n  •?  y- 


p'mjj^j^ 


h 


Wm 


w^ 


1^ 


-^-^t- 


ÎC 


^^ 


^ê 


m 


s 


f- 


f 


i^  "-^ 


DOMINI9IIE  ï>        l'o<-'>     l'^l 


s 


p  H  ^g'  F  ^'  ^!i 


;£ 


#i 


Jas  _  min,  son      digne  dômes 

poco     rail. 


poco   inciK)  iiiosso 


^  p  ^^  ti^-M^^'-^^h^  ^ -j  ^- 


s 


^ 


ti      .      que.  Qui,       vèfu,      cette     nuit.d'un  hnbit  magni  .    fi  -  que,  A  vos 

poco  nicno  iiiosso         .   _  •  fl  '  fi  • 


Viï 


PICHON 


^ 


4h!, 


wH^^=^fiuh.  ^  r^F  r  r  M^'i  ^    '^^ 


f 


\eii\   éblouis      pa>- .  >;i  pour  le  Hégent ,         Kt  vous  escroqua  votre  <ir  .   genf  ! 


.1^  ^-^r  '.  i^P 


-J!f    V      m  rSg 


S 


^â=^ 


Oi^  'l-L1j'cJ  c^^  '  ^^^W 


ftf^tr^HjJ  NTF^^jJJ 


crrsc.  pnro   n    pnco 
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PIC^N        „^ 


R«''cit 


ii.'a  tout  ra.con  .  té  ! 


Mais    pour  quelle  rai  .  son         tue     ber. 
^  Récif 


PIC  HO  N  («M'.-  HlM'  ~(u,.r,.r  „h'.|.V  ,1,.  .•.,!;■ 


a 


,/•  ad  lil) 


X 


Ma        fem   .     me!!! 


^^^y^^$=-t-Mv^=N[^ 


:i?3 


S 


i 


jo    .     I  i  .  e , 


ac    .    cor  .  te, 


^ 


t=e 


^ 


F 


^ 


^=^ 


^1    -iiivez 


^ 


:5=?;ï 


DOMINIOUE 

a  piactre  fj 


m 


H=F#4=^ 


^7rp^^^^^=^=g^^^¥f=P 


ê 


s^^ 


Et  tout  à    fait  du      "[oût  du  che-va  .lier.       Qui  s'est     dit, 


iVi 


3  Temp' 


S 


rr  r  piO.ny^ 


Lors  .  que        l.n    bel 
a  Teinpo         1 


r^p'ppppir^^ 


.   !e      \ii  .  ra  de  >es  ye«x     \ii  «on  époux  infi  .  de 

â  •      ^ 


f 


E^ 


y- 


p^ — r 


m 


vv 

t 


^ 


f,  i  j' ^ 


l^ 


2PeH 


<■  2Pfed. 


«  2Ped. 


<■  2FW. 


Mi  j|  ^  P  ^  I  ^  > 


1? 


»i/' 


PICHON  (a>w  une  sourde  col.Tf) 
P_ 


S 


ff  •'  \ggl"p  ^^  p^^^^^f^ 


Oui,  je  comprends  !  Il         a    prévenu  Gabri.  el  .  le, 


t\7, 


v.-A''>\  r~  -^^ 


t 


DOMINIQUE   (.u,T  ,„>..  f.M^M.  honhomi..) 


P  i>-9a 


piacciT 


I — ;? n 


^^ 


s 


P  P^p  F 


\     l;i     pt'-  ti  .  (f       mai. 


,1^'»  /jJ     ni'- 


=^^ 


p 


=^=^ 


•7  » 


r=^ 


"/A 


^^ 


f^^gt        -7=^ 


g  •?  X 


«^ 


«* 


a  Tempo 


PICHON  /'P 


plll     ITIOSSO 
(h:.|.l:Mil,nr.-s,|,M.  (.nrlv  ) 


p"ii  ^  ppp   •'"l^^^Lp^tL^ 


jtff  ff  ff     ff 


^^^^ 


^'  ^^  1^?  I  •' 


CesUhez  lui, 
pi  II  mosso 


ce  matin. 


Qiiemrifem.me 


Pour         se  ven . 


f 


^^tf      K,     •?         ^ 


•?        < 


•?         X 


IF 


f^ 


-7—^ 


P 
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^^ 


t  y   1 


^Fr~^  P   ^  '^  I  »      'vV\v,-r^>\r,,  ^^ 


Non,        non.  cenVst  p;is  \rai,..  Mon  .  sieur,..  ne  crovez 


c3l     « 


iiioKo   plù  lento 

V 


I!  ne  II  f>  liiez 


tttl 


riCHO.\.   DO.VJMOCE.  fAHC/S. 


A  ni  non  troppo 


FARCIS  ((.'.n,-,,,..,.!) 


- chon! 


^ 


PIC  11  ON  (■,   |,:,,l) 


K    K    N     N 


a  piaccro 

-'•'  -•-  ♦     -m-  -0-  ■ 


'^'  I     ^'  kV 


;i'  •  *    ^  1^ 


0SÎ 


Cest  par  trop (1  ail. daco!. 


DOMINIQUE  0,  ,K„0 
Pi 


MoiisiiiirK'Clievu. 


v-j'  s   g   r^ 


Lui! 


^^^^^^ 


* 


U'LÏ^  '^ 


^ 


•^^^^ 


(prcsi/iir  parle) 


j-j-r-i^^-f^ 


'  (presque  parlé[ 


Je  veux  lui  jeter  à  la 


>     *'  ^     d     tl   9é    t     m'  w'  ^^*--d-t  d    d   m  -,fd 


/j/       '     m    a'  à    à    É  'f*    ^    »    m'  ^^^nà^*  d  '•'^d^_ 


1      y 


Piisclemot  outrageant,  Pas (t'es.elandre, pas tle menace!. 
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Non,prenez  garde!  C'est  un  ami   du  Ré.gent! 


^c=^ 


FARCIS  (;',  ,,.,t) 


•y-i'  t   >   j'-  JMLf  P  p  p>  ^ 


^^ 


Quoi<|u'il     di  .  se  ou  t'as   .   se        Conte  .nous- nous!  Qu'ont- 


^^ 


^ 


SE 


i^ 


^#: 


•-'vj  j  j 


j   j  iJ 


(l'ii'll,.,,    ,.,..,nl    »ui. 
ilKltlI.lf    t.r-    .•,i,„;il,l,..) 


i/  J-.J^NJ^J^^^I^^ 


PICllON   (gr.ci.ux) 
P 


"'hpr    FFP 


ils        à  se  parler  tout  bas? 


Monsieur  leClieva. 
Tempo  1°  (J  =  120) 


'^■y^ù'i^sl^jm 


FARCIS 


I 


^^ 


:s; 


fc=^ 


b     ^' 


pï 


^ 


7    y 


•7       W'     * 


Héhien!       Kt   notre      IV  .         .  te?.. 


Qu'en  di .  tes-vous? 


^^ 


.  lier.. 


'i-gs- 


C""  l!  uu  mmm 


249 


# 


N  .    K 


I'  *      ?   *z 


=F 


(,)oU-.t) 


Bail!    ce  n'est  r  If  II! 


/  ri  U 


f  *     «-   -^ 


^n — p~p- 


:^ 


J"ail)ieiimal  ;1    la     tè    -    te!  (imiu,u(  Pkhuu) 

DOMIMOL'E  -     '  ti        '■* 


i>  V  '''(/!/. 


i S     7  M  '    '^  D  r-  n  p  -/  ^  r 


.Monsieur est  un  peu  las  L 


i>}  ^- 


S 


r-1    I    <r 


^     rirj^jt:] 


^    t>W    •?     o        n^    J   #    ?     »     :,    J    ^y=^ 


i 


p /'-,'/.'/■ 


i 


^ 


*!  r  •?  » 


PICIION 


£ 


-i^ 


^ 


^ 


^^ 


Et       la       peur. 


riinp 


-i^-         PPM  P  -^   ^,-^ 


.  que   tl  ha.bi    .    tii      .     de! 


i 


i 


^2 


-'/ »- 


"■? — »- 
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i^ 


^T^ 


^■■■^•1^7  ?  ^;FFrM    ^'7  jJi^r  p.7pir  g 


;^ 


limi     tic   la   Pa.ra  .  hè   .    re.        De  ma    feiii  .  me  situ-Jaiii  Sedres. 

A#  ^f^  ^f:     ^'^     ^y 


.  ser  la 


1 


«FÇ 


t2i,nT^ 


.  lè     .     re,         Qu'elle  siir.pri  .se!..        Quel      é. 


-xrir* — i ^ 


il 


•7       s  pi 


^ 


:^ 


yb^y  -^y  ♦^ 


^ 


s 


^ 


^ 


V^"  !7   "   >      » 


ÎÈ^ 


_nioi!  (linlt.iMl    -on    m.iitiv) 

DOMINIQIE  p 


'■>,,i'  .      .    ?7Pr[!  ,  P  ,  T^'  ^^ 


Quelle  sur.  pri     .    se!.      Qii»!      «».nioi!. 


ff   w       'B   V 


-< — f-^ 


à 


±i 


É 


>      f      ^   =F 


^ 


ist 


FAR  GIS   (r,m  t..„ 
P  , 


-.wrnMr  .1  .Mijoii.-) 


s,  .      s.    N 


^ 


:^ 


fei 


ft  1  J  f  J  J.'^  I  ]T 


Mir    F'' 


±=^ 


El..     Madame  Hiclioii.. 


riiaiii.te-naiil.  «nie   «lit  -  cl     .    Icy 

PICHON  (-,.    m,.;i.i,;,nl)  .v/' 


^ 


^ 


^ 


ma  femme! 


riib. 


(m>,-    jnie) 


i 


r    r 


=^=^ 


Al)!. 


V-   ?       ^      p-^  |T       y      p       hf      7  p  P  P  I  p 


s       y 


JVs.pe.rais 


reii     .    frer  i  .tiaper  .  çii.. 


\ 


^.    7    J 


^m 


â 


i 


ri^r? 


*    •?   ^ 


p— pr 


l4« «- 


U-    '     w    ±: 


^^^ 


f-^l  y  <: 


:^n=^ 


r 


^F=^ 
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^ 


DOMINIQUE   (-.nrv  ,„.-,iio.) 


^M-^  ?  F  F  F 


â 


On  vous   al.ten  _  dait?     PICIION 


'■'•  P  F  r 


^     » 


^^ 


Mai>...      011  nous  al.ten  ,dait!.. 
tr 


')   r  ■-   l'^PP]^^      i     t^'^IY~p  -.r 


44 


^^ 


Pich. 


.dait?..  "Liber .  tin!.  In.fi.dè    .    le!.    Cou    .   reur!  Elcœte. 


.^i 


'^ 


M 


M 


^A 


f-  7     p    7   jg        I  p   7     F^=^ 


^? — )     7    X  u    7       ;     7    3! 


^^ 


m 


œ 


^ 


^^ 


ly.'      7        s 


DOMINIQUE    „,  ''clierzaiido 


trtz 


(rl'iiile  \„i%  trijinhlru) 
PP. 


^ 


1  i      s. 


.  ment!.. 


^ 


DOMINIQUE  (»  p,i)  ^^'•"'^"r  f'Y'^l     ^       j|, 


T-^p¥.  F  iT^^ 


Ça  leiendjoy  -  eux... 
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l'ICHON    (mm    ,,,.u    .;;r,-ss;f) 


roilino  1"       Voiisen  sa    -  vez,  sans  don   .  te,      quelque     cho  .    seV.. 

<      '     >..  »>.  fi* 


t4Hi--îJr.5^â^^T-  Ml  ^  I 
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FARCIS 
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;\     Ti'iM|io 


PITHON     tm.MUMi.ut) 


.  ment  ! 


Ce      que    je  voudrais;  sa  .  voi'-  c'est  coni. 


Ei 


Kl    T0lllJ)O  •    Hl/" 


^^^^1=^=8-  •?    y       ^^   ^  •?    it         ->--^MS- 


a^ 


^ 


E 


F^FiF 


.  X  I  p-  p  r  fu^^s^^ 


^^=g: 


,  ment,  Kn  plei.ne       fê  .    le, 


elle     a  pu      noiissur  .  pren  _    die! , 


P 


^ 


m 


=S¥5= 


-¥-^ 


FAHCIS    (hmc   un   Ir^rr  omburiMs) 


i:,i 


Poco    mono    iiiohso 


^^^j^n^H'p  1^  "  p  •-  p  p'P  I  ^^~y^!f~^ 


peut,  sans  v;i .  ni .  te,      pré.  ten 
Poco    ineiio    niosso   (J  =  IOo) 


dre       Etre  assez      fin. 


as.  sez     ({i>. 


bx     ,l'ï-H^r^f-^\^y^Yf^^        l'J'Jl  jv-pf^ 


Une  impni  .  den  .   ce     qu'on  coni.  met,  Ll.nepa.ro  .    le     qui  s'en. 


^^ 


hX^ 


1' 


i 


U^ 


W=ÉL 


F=^ 


y>  j'^--^  i^liit#^^^^% 


^^ 
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fait  ! 


^ 


(-;rhemeutj 

p 


^p  ^p I p  ^ 


^ 


^ 


-g — r 


^ 


.len'ai    rien  dit 


KlJeiva  pu  m'en 


'■■"■l  '•h^   p  ^ 


>     PPFl^?fl^>    |T   PfPP 


.tendr 


iN'est-cepas  vous   plutôt, ..  dont  rin-diïicré.ti . 


fi 


(lllcUlXMlllMlt      lie      FlUfjis) 


r,,.gg 


I 


(iruulMuc) 


^^ 


M 


[_/?   I    «  «        ». 


^m 


T^      7        ?: 


(ih! 


sans  mé  .  chante  in.-ten.ti  . 


^W 


^^^=g= 


É 


^^ 


P 


â 


\é-  -é-  -é-   -é- 


^ 


P^ 


fiP^^T=^=^ 


7  g 


•7>   HW      -7       ^ 


^as 


^2 


M'îl^  iKiP 


FARCIS    (h.mt^in) 


-4^^^JfH^ 


^ 


•7         ^ 


é^-^^l^H^ 


Et    par        pu     .      le    plai.san.te    .     rie...      Moi!     Quest-ceà 


s 


■n'^tll    -^     X 


F^ 


r 


<  «»   y 


f , 


=^=^ 
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PICHON   (.M.iM.a) 


'■-^m  r    p  y  g  p  i'mpf  p  F  M'P  PT— ^^^^ 


di      .      re  sim.ple  .  ment  Qu'après  m'avoir   don  .    ne'      .lasiuin      pour  le  Ué. 


■■-^ 


j&^  r    P  P  p  tJg=^=H-iM^-i^ 


^^ 


^ 


^ 


i-ent,  Monsieur      leChe.va  ..    lier,   vousê  .tes  fort    ca  .    pa.ble...  (,',  Hichcn) 

"  '^  DOMINIQUE  ^w 


^  "7   M'W 


Prenez 


(i 


m 


m 


-^— ^ 


?^: 


«^ 


^^ 


^ 


=^=s= 


-^-Hg- 


p^ 


FARCIS    (h;n,t.,in 


■2«0 


l'  1(.  H  0  \ 


X  *!• 


um 


^'  .pp'T  F.-.pP  ké-f^—P 


(  :i   l'-r  lif.ii.  Vif^  pre.'H^He  parlé") 


m^ 


Va-t'en     au 


^-^r,  r^g^ggE^ 


U. ne  grande     douleur lac.  ca  .    ble!..  .Vle.fi.ez  -  \ous! 


^'V^^^m^-Tf^t^Ptr^ ,  Hl^f  I 


dia.ble!         Cequejai  sur  le   cœur,  morbleu!     je    le  di  .  rai!  Quand je  df 


sans    serrer 


F^Hf.lS    (tVoi.i  .1  li.„,(^.i„)      riteu. 


mi 


a  Teiii|)o 


r\ 


^ 


^=F 


S 


X      •? 


Pi. h. 


^ 


i 


•le  .   cou  .      e! 


r^      ^       t      Jt: 


r> 


P 


O 


g 


•^  p  p  F  F  p  I  .^^=g=^ 


bil 


Il  est  ex.as.pe  -  re  ! 
rlleii . 


n   Tciiiiio  I;m-«(>         '''■«.9 


^=W=i 


^f^ 


k-t 


E 


S=JZ 


-V^ 


^^ 


f^^ 


^^ 


./r 


^^^ 


I 


/««s 


^^^ë 


:2=J= 


^■1-^  S     :=^=^  ^  g  j^ 


b* 


^ 


^,^ 


ifti 


/,  f;  .V  M  K  M  h:  s.  <;  a  i:  k  i  k  i.  i.  k 


4111*  oiuderuto 


G  Ali  111  EL  LE  f.ut,v  .1.    .(...il.,  -nu 


ni.-    ,1   ,-..,|,„.t(.') 


(F.„.|;i-     lui    h:.is,.    Im   ,n.-,i„) 

r;,    Un,niui.|.i.') 
.     tt  W 


Clavi.dine       a  pu  tout  m'expli  .  quer!  FARGIS  (r.nii.m- -i  insoicni) 


-ifii 


Fal. 


^ 


PICHON    (<)u,i  tcu  ua^re) 


iMiiJ^  ^  ^iN 


flj:'t^  ffii 


^ 


Non!         Ce  n'estpas      moi      qui    provo.que! 


^ 


â 


^r^^  ^ih^ 


i 


•^ 


î 


^^ 


<■>#  , 


f  Hr  'M 


^ 


^^^ 


■^'    if^ 


nijJgi^tegÈ^ 


mf 


(a>et  ruie   chMcur  i-n.Ksaiite) 


^-^  F  rp  7  ;g  i^zp-jg 


Mais.,  c'est  de   moi  que  l'on   se  moque!..    De      moi. 


ma.n     cre. 


i 


0        ,     » 


*i* 


D 


^W 


m 


^^ 


^^ 


??^ 


r    f    ?     rl.J'QJ 


7   g 


poco  acceleraudo 


^é£ 


f^v.      f-=&t£ 


m 


(iiyec  uiip   grande  f'niotiou) 
"'/"te-  piiileuto 


^fe 


du    .    le  im  .  be'  _  c 

poco   acceleraudo 


le     a.mou.reuxl. 


m 


* 


iruv- 

-  "if 


-^-*- 


r    Jt>^  ^: 


^^?^ 


^£ 


-^^^j-^^— ?- 


^ 


->    -rf. 


tr^ 


r^ 


p^ 


^=^ 


7    X 


^    X 


più  lento 


^ 


luulto  rail 


(iiM'o  lie»  larmes  dans  lii  voix) 
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^    M        ^^  ? 


fr^T    P'^PIP 


^ 


femme  est  tropbel  .  li 


PE 


et     j'étais     tropheu.reux!.. 

DOMINIQUE  (ùrnjoyant  ) 


^m 


-Mz 


più   lento         molto  rail. 


a  Tempo 


Pyuvrehom.Mie, 


IQ'U''  i"-  Iljl'Sj 


^ 


«p     ■*■  vvp  ^ — Y 


^^»        I,])    ^     / 


'  n  J>  =^   ~7'-r  X   4I J         Jj^' 


"T^s^ 


b? 


^-.^Hjgg 


p^m- 


.^ 


^ 


.9        3 


Mais jemeveuge  .rai!  c'est  trop!... 


ilmefaitdelapei-ne! 


^^ 


2fi'« 


|)oco    riten. 


a   Tempo    iiieuo    iiiosso 


* 


^ 


'  -!     i     -^-^J^J'  t    i  -^ 


-^^jj^-n^' 


}  ^j^-' 


.  mcz, 

poto   riteu. 


É 


Cal   -  mez, Cal  _  niez      vofri'coiiri'ouxl. .     t'ust 

u^     ^  a  Ti'inpo    nieno    iiiosso     ly 


£ 


-^^-^-f. 


^ —    y      7 


^=~X  a'      ^       X 


s^^^^^^ 


f 


^ 


7      S 


^-H^^f  tf  ji-TT  ■'  \'^i%^iJ'P^'^'' 


T^=i 


01,  nioncher    époux, Qui  de  tout  le  ma!  fus  la     eau        .         se!        Mon- 


3^m 


m 


s 


^^ 


^^^ 


■-/P 


"-^  «     '^B^^^ 


^>g    h  V   )t     =p 


15=^ 


fci=i 


3  3  9fl  '      '"/"   '^~' ^  P       3 


.sieur    lechevalier  N'a     fait  que  se      ph_er    a  mon  de.  sir 


pasautri 


poco   rai 


a   Tempo   più   liiosso 


^^ 


y         y 


FARCIS  (^  pi.rt) 


^^S  s         7 


f^^m^ 


Quedit-eUe?  Quedit-cUe? 

PICHO\(.-,   p:,rt)      b^    M 


^ 


X  7  •     ^-^-^ 


^^ 


-T-HS- 


poco   rai 


Comment? 
a    Tempo  plii   iiinsso 


Comment?  5 
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'■■'•S 


rtMii|)()  t" 
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^ 


^^jj^^^Hf-^Mff'^ 


!)un  il .  liHuii-    ^1      tuiicliaiit,..  Diiii    cii'uraiissiconstuiif , 
o  FARCIS  (;,  p.u-t)    p^^  ^  , 


Il       fst  bu'ii    doux d'avoir  la      prcu      .         .      \e!.. 


-^=^^^^7^^^^ 


m 


f 


y    / 


mou      .      elle  Oui,    jo  comprends!. 


^ 


e  comprends! 

PICHONQ',  G.hri.U.)    p 


ï^ 


I 


fefHM-^-^^=^^f# 


ï 


^3 


gt 


è 


Elle    endort  ses  soup  .  çons  je  comprends  ! 


p     I  P    y   i_J5-g-JL^ 


^  X 


cV'tait  toi? 
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le;<uiettreà  l'e  .  preu 

O  3 


Le  pauvre  hom   .    me! 


C'était  toi! 


Le  pauvre  hom    -    me! 

a    Tempo 


Celait  toi!  c'était  toi!  c'était 
poco    riteu.  a    Tempo 


FARGIS 


p  lfH9- 


toi!    Ah! Chevalier,  Ah  ! Cheva  .  lier, 


Par- don  .nez  - 


(r l)     mf 


(Gîibriflln  l'iiiteinniipl 
eii  i;n«int  ii>ee  !-■  il-igt  iiii 
gusti'  iir'j,';itir  cl  iiiiM|ueiii') 


.le  ne  vous  en  veux     pas!      Et     Mada  .  me,     j'es   .    père. 


267 


Pin   lento 

GAHRIELLE 


,      rail. 


Al  .      .  Ions!        ou.blions  tout  !.         ou.bli.oni- 


a  Tempo    .  L«       C] 


Sî 


f    1      bff   ^ 


^Eï 


i 


^^^^1 


ii 


^^F=^F 


/t 


i'all .  molto 


UiiienuMil  1  »!■ 


fe^ÉSElElEy 


^ggg^ 


fihb. 


tout ...        inè  .      -  me.. 


^ 


la  Pa.ra    .  bè    .         .         .        .  re 
PICHQN  P m 


^t^ 


*=# 


Ah!    chère  feni  .      .me  ! 
rail,    molto  ^^^^^^^^^^ 


i 


^ 


«=t» 


"// 


^ 


i 


_:;_A. 


(Claii.llii,'   aiToiMt     Iciit    Cl    liinnrs) 

CLAUDINE.        _  Demi  .    nique!!. 


Dominique!!. 


notre  ar. 


DOMINIQUE    (iVuirteuieMi)    (^;)ar/(>j  Eh  bien!.. quoi?.. 


AllV    non    trttppo 
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i 


?nt!!...      (chanté)  >.iillu    loci-.a    piacerc. 


f 


-       -         »t 


^i'  Ji  J  7  ;r;rh;^tT,^r^,frt^-M-fc^  J 


^ 


Monsieur  Law    est  p;ir  .  (i..     dèslau-be... 


a  .  veo     la 


/ 


^•^>        -7       JJ       •?       [J  [J       ^  ^ 


(jui?      Quoi"''.  Qu'est-ce?.. 


f 


t- 


(On    .•iitfil.l,  daii-,     I.'    luiiit^iln,   un    bruit 
,\r    voix   <{ui  M.'  ni|i|in.,h,.ut     |„m,    l,    |ieu  ) 


I?'     ill^   ^  ^      J"'     Ci 


M=4^^ 


(parlé) 


Par.  don! par.  don!. 


'')'-Si^     t  -^l-JL^  p     7      7     H'    I   p=^=? 


Mon  arijent  !..  mon  ar  .  ;;ent  !.. 


l'.^ti  a''."  soPR. 


te 


-^.^^^-^1 — nUi 


Vive  le  |{e'£:ent  !  vive  te  Ke'  . 


i 


Se 


f^^-JîtJ ^^^^ 


Vive  le  |{é;^enf  !  vive  le  Ré. 


^ 


un4 — ?4fg 


Allegro     moderato 


Vive  lelieyenf  !  viveleHé. 
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i 


l';iidon!_         pardon  !_ 


FARCIS 


Le     Réjjent  \ien(che/    \oiis, 
PI  CHON 


comme     il  me  1";!     pio 


m 


rr  ^  P  I  r 


i        1 


Chez  moi  !..       chez      moi  !.. 


";^^ii  s    7  ^;  ■/  7  mLjjj^i^ 


^u^  P  */  7  g:^ 


Monari^ent!..  mon;ii-.;;t'tit  !.. 


Mon  argent!.,    nionar. 


1 


Il  J     J' y  - 


ht#j— .hJ# 


i   is  • 


ient  ! 


Vi\elel{é{'ent!  viveleKé. 


K-ent  ! 


$ 


h      I  h- 


^Mhr-^^ 


i^ 


^ — - 


îent!. 


ViveleUégeni!  \i  vêle  lié. 


gent! 


g3Ff=r^=^ 


nm=mêi 


^ 


gent! 


Viveleliégenf  !  vive  leHé.  gent  ! . 


f 


^--^ 


,f^      -f^ 


a.,^^  ^<j. 


i70 


(  ihanlc) 


cnez     moi; 


chez        moi!..       cal.  mez-voiis,       mes        a  . 


'>h  [^  y  r 


i u 


-^ — ^ 


senf  !..        mon 


ai- .      .      .  gent  ! . 


-^/î^ 


»,    ,        .^ttt1=^^^^ 


1 


»    *    «'tf-L # 


Vive  le  Réfjent  !  \i\e  le  Re' 


eent! 


g^^^^^^^ 


é=EÉ^ 


Vive  le  Réi;ent  !  vive  le  lié 


jienf  ! 


■)\  t      FP-P-f-f — nWr-p^M^ 


Vive  le  Hé;;enf  !  vive  le  Ré    .  gent  ! 


.n,  f  ,a^  .'H  .H  , 


#-^#^^4^ 


/ 


i 


Ê= 


^-t'     ,     f     f,=i.,^^„^^^ 


mis,  je     lem.bour    .      se  I; 


-OUI     .      nu 
P 


m 


T    '^p  r — r- 


^ 


Ah!..        mon  mai  .      .  ire! 


g 


È 


&= 
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CLAUDINE 


vous        ê   .tes     un       brave hom    .     me!  v( 


c-q'ii  rrrJi  "N      ii' 


^ 


^ 


è  -  tes  un     brave  hom  - 


-  me! 


Ê 


,.|,:,~,.)        _ 


Pich, 


<i¥ 


m 


^ 


ëE 


^ 


1^ 


V       s 


som  .  nie! 


I.e     hë-iJent  vient      chez  moi! 


Le    Me. 


i 


')%  ^'  P  p-  p  r  "r   I  p^ 


è— tes  un    brave  ho 


m  .      .      -  me  \ 


^^ 


à 


i 


j_-?     i      7     J,        y     '      7r^g 


^ 


y^  >^  ^  g- 


f    ^> 


^ 


I 


jC 


f 


^^^ 


^^ 


^E; 


^^=?^ 
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lilat'i^aiulo  molto  maesfoso  /-v^ 


,.m  ,\^\   p-g^^pff  ^lO 


I 


Me    voilà     de    non. veau   le   jo.ail.ler du     roi! , 


Mm-^4n. 


MtZZO  SnPR. 


r?\ 


Ni_ve  leHe'gent!  Vi.ve  le  He' 
f 


^ — ^P-fP-f — P4fi^ 


o. 


^  i  .ve  le  l\ég-enl!  Vi.ve  le  Ré , 


nm~m^ 


M.ve  le  Hégent!  Vi.\e  le  Wé. 


m 


f 


mu-MU 


allar^ando  niollo  maestoso 


I 


Ali'.'      Vi.ve  le  ReVenf  !  Vi.ve  le  Ke' 


f  A  •       U 


5^^ 


y      n    ^ 


u\.i     r. 


^^ 


I 


*^        y      I    7     :j'7    g  ^ 


ifM 


M==^^^^^=y=gj 


r     F  ^ 


.gent!  \i.ve  le  Hegent!       Vi.ve  le  Ue' 


fient! 


■^ ''  r     M-P4^=I4=P4 


^ 


fient!  M  .\e  le  Heeent!       Vi.ve  le  Ké 


.fi-enl! 


iS 


É 


Ni  -\e   le  ({fgent!       Vi  .ve  le  Hé 


ïent! 


sent! 


-gent!  \i  .ve   le  Hégent!      Vi.ve  le  He  .  gent! 


Î73 


poco    riten. 


a    Tempo 


Tout    le    mon.le    s'i„cli„H.  CrU    .|h   h,    CnulH  .  n,LlH;,„  . 


m 


fi 


■W — ^ 


=^=^ 


preslissiiiio 


bNJ  ^  If  '  ^ 


s=g 


# 


# 


X       - 


Z        J        i. 


l';,ri-,lmi..E.  nUPKfi,  rue  .lu   Oeltii,  '26. 
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SUPPLEMENT 


PICHON 


pour  la  page  47    -^    ï^'  'Ip  fi       1^ 


=^^=^ 


Qu'el  .  le  res    .     te 


^^ 


sous   no  -  tie 


»:j.  r'~^p  ^  F^fc^^H^ 


S 


toit. 


Ce  n'est  pas  pour      moi,. 


ma cne 


Vu-i,.    ")■■  i'      T  ^)         <!         p       ^ 


etc. 


e,  Mais...   pour 


PICHON 

po..r  la  page  51  >  j'  'l^  ^       I    'if  \>        ^        ^   -^       ^        V 

Ton       sou    .    li     .     re  dé  .  li  .ci 


Pich.^9^sz= 


■H  t     ^P  ^  lV  'r  f^  I  ^    )  y  >  n  ri 


^^ 


.eux,. 


r„.h.^^ 


¥: 


Ta fraî  .  che       voix, 


yeux, 


Voi 


tes    jo    .    lis 


l'i,ri»,l..,i..li.  DDPRE.nre  ilii  l).'llii,26. 


A.C.  12,924 


*    i*ï^%^V 


&    *v  vr 


\T^f^-^v^^ 


*v       ^V 


■>         ^< 


